
 

    

OUI UNE NOUVELLE METHODE ANTI-ALCOOLIQUE. METTRE LE MONDE EN GARDE CONTRE LES DOSES QUI N'ENIVRENT PAS ! (Pere Jacquemet)
Cercles anti-alcooliques Lacordaire et Ste-Jeanne d'Are
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26e année, noA. 3 3 Autorisé comme envoi postal de la 2 ième classe
Ministère des Postes Ottawa.

le Rév. Père Gaétan Giguère
o.m.i., monte à l'autel

La paroisse de St-Ludger, dans

le comté de Frontenac, était en

liesse récemment, à l’occasion

d'un événement religieux et
d’une fête de famille très chère
qui l’a suivi. Un enfant de la

paroisse, le Rév. Père Gaétan Gi-

guère, o.m.i., fils de M. et Mme

Aimé Giguère, recevait le sacer-
doce des mains de Son Excellen-

ce Mgr Martin Lajeunesse, o.m.i.,

dans l’église de la paroisse de

St-Ludger. L’Ordonnant était

assisté de M. l’abbé Emile Blais
et du Rév. Père Gérard Boulan-

ger, o.m.i, enfant de la paroisse.

Le diacre d'honneur était le Rév.

Père Adrien Bélanger, o.m.i., de

la paroisse St-Sauveur de Qué-

bec. Les diacres et les sous-dia-

vres d’office étaient MM.les ab-

bés C. Gagnon, vicaire de la pa-

roisse, et Paul-Aimé Fluet, vicai-

re, de East-Angus, ce dernier en-

fant de St-Ludger. C'est M. l'ab-

bé Lucien Morin, professeur au
Séminaire de St-Victor qui diri-
geait les cérémonies, cependant
que M. l’abbé Philippe Nadeau,
un grand oncle du nouveau prê-

tre assistait le nouveau lévite du-

rant cette cérémonie d'ordina-
tion. Au cours de la messe, M.

l’abbé Rosaire Giguère, curé de

cette paroisse, présenta les hom-

mages des paroissiens à Son Ex-

cellence et au nouveau prêtre.

Dans son allocution, Mgr Lajeu-

nesse fit ressortir les grandeurs

du sacerdoce, le manque de prê-

tres et la nécessité pour les fa-

milles chrétiennes de former des

enfants aptes à embrasser le sa-

cerdoce.

Nous remarquions au sanctuai-

re, en plus des prêtres déjà men-

tionnés, MM. les abbés Nelson

Lévesque, curé de St-Victor, E-

mile Blais, curé de Notre-Dame

de Lourdes, Sylvio Roberge, cu-

ré de St-Robert, le R. P. Bilo-

deau, p.b. La cérémonie était
expliquée par le R. P. Gérard
Nogue, o.m.i., ancien supérieur
du scolasticat de Lebret, Saskat-

chewan. .

Le chant fut exécuté par la

chorale de St-Ludger, sous la di-

rection du professeur Emile Car-

rier; M. F.-X. Paradis, du Lac-

Mégantic, touchait l’orgue.

Lundi le 27, le nouveau prêtre
célébrait sa première messe so-
lennelle. M. l'abbé Rosaire Gi-

guère, curé de la paroisse, ac-

compagnait le lévite à l'autel.
Les diacre et sous-diacre d’office

étaient M. l'abbé A. Bernier, pro-

fesseur au Collège de Ste-Anne

de la Pocatière, et le R. P. Gas-

ton Montminy, o.m.i., confrère

du nouvel ordonné.

M abbé Blais, curé de Notre-

Dame de Lourdes, prononga le
sermon de circonstance. Le
chant fut exécuté par la chorale
de St-Ludger; à l’orgue, Mme

Philippe Leblanc. Servaient la

messe : le frère du Père Giguè-
re, M. Jean-Guy Giguère; son

oncle, M. Paul-Emile Giguère et

deux cousins, Jean-Luc Paré et

Claude Morin.

Avant de chanter sa première

messe, le nouveau prêtre avait

béni le mariage de sa soeur Pau-

line à M. Marie-Louis Gilbert,

marchand de la paroisse, M. Ai-

mé Giguère accompagnait sa fil-

le, tandis que le témoin de l’é-

poux était M. Cyrias Gilbert, pè-

re.
Au nombre des prêtres invités,

mentionnons : MM. les abbés

Nelson Lévesque, Rosaire Giguè-

(suite à la page huit) 
 

 

toujours délicieusement frais!
Voici un choix magnifique de friandises rafraichissontes

les bonbons d'été Lauro Secord. lis sont”
foits des ingrédients lès plus frais (fruits, beurre,

crème et oeufs), ainsi que des noix fes plus sovoureuses

2
“ Bonbons d'été
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© M. Réal BERNIER,fils de M.
et Mme J. A. Bernier; de notre

ville, qui vient de terminer ses

études classiques au Séminaire

de St-Hyacinthe, et qui en sep-

tembre prochain entreprendra ses

études en Médecine, à l’Univer-

sité de Montréal. Nos félicitations
à notre jeune concitoyen et nos

voeux pour la continuation des

succès qu’il a connus jusqu'ici.

 

 

D’AGNES
On a vu déjà, non sans un ser-

rement de coeur le nombre des

berceaux diminuer, mais avec u-

ne joie profonde. voyons-nous au-

jourd’hui, le nombre des carosses

se multiplier.

x X

C’est plus qu’un soleil ordinai-

re que celui, apporté par la pre-

mière vague de chaleur, c’est un

soleil de plomb... fondu.

x X

Dans l’Est donc, on se croirait

vraiment dans le sud.

x X

La plage, le chalet, l’eau ont,

durant la saison chaude, leurs

très beaux côtés, mais ils ont aus-

si leurs à-côtés. Il ne tient donc

qu’à nous de demeurer du bon

bord.

x x

“ Ces conseils de prudence qu’on

nous donnait dimanche au prône,

prudence dans les bois, prudence
sur la route, prudence sur la.

plage, prudence partout durant

les vacances, il importe que nous

les mettions en pratique et mé-

me que nous les répétions sans
cesse chez nous, autour de nous.

(suite à la page 8)

FETE SURPRISE
Vendredi soir dernier, le 8 juil-

‘let, à la demeure de M. et Mme
Armand Dostie de la paroisse
Notre-Dame de Fatima, Lac-Mé-
gantic, Mme Adrien Bernier é-

tait l’objet d’un “shower-layet-
te” à l’occasion du grand événe-
ment qui devra bientôt marquer

la vie de M. et Mme Bernier et

les membres actuels de leur fa-

mille. Parentes et amies étaient

réunies à cette fête au cours de
laquelle une franche gaité n’a
cessé de régner. Où a offert, à
l'héroine ‘maints articles...ap-

propriés à l'événement attendu;

meilleurs voeux à Mme Bernier.
Un goûter délicieux fut servi au
cours de cette réunion.

Détail que l’on s’est plu à no-
ter, l'autre soir, non sans un brin

d'humour, l’enfant cadet de M.
et Mme Bernier compte aujour-
'd’hui 8 ans de vie.

|
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Ls-Philippe POULIN, directeur

Un enfant se noie dans le lac Mégantic
L'onde a fait une victime à Lac-

Mégantic, dimanche. Rénald Fo-|

ley, 9 ans et 8 mois, fils de M. et|des recherches fouillant jusqu'au |

Mme Hormidas Foley, était à se

baigner vers trois heures de l’a-

près-midi, avec un grand nombre

de personnes de tous les ages La

journée était superbe, il faisait une
chaleur suffocante et l’on s’en don-

nait à coeur joie dans l'eau du

lac Mégantic à proximité des Ter-

rains de Jeux. Disons immédiate-

ment qu'il n’y avait pas d’enfants

dans nos colonies de vacances sous

la surveillance des chefs, des chef-
taines et des autres dirigeants, le

dimanche, et que lorsque les en-

fants vont se baigner sur la pla-

ge de l’O.T.J., ils se font accompa-

gner de leurs parents.

Dimanche done, Renald Foley

prenait ses ébats sur la plage

lorsque des petits compagnons cons- !

tatèrent sa disparition. Il était au

bain à ce moment-là et l’on suppo-
sa qu’il avait disparu sous l’eau.

L'alarme fut bien vite lancée. Par

la voix d’un haut-parleur l’appel
“Au secours” fut entendue et en
‘moins d& tempsGull ‘Rlen faut
pour ’écrire, une dizaine de per-

| sonnes, préposées au secours d'ur-

gence pour la plupart, engageaient

fond du lac. Cinq minutes plus

tard l’un des chercheurs, Clément

Custaud, 15 ans, aperçu dès un

premier plongeon, le corps du mal-

heureux garçonnet gisant au fond

du lac à quelques pieds d'eau seu-

lement. Il s'empara de la victime

qu'il ramena au rivage à peu de

distance de là. Le docteur Jacques

Huard fut appelé en tout hâte sur

les lieux il ne put que constater la

mort. Le cadavre de la petite vic-

time fut ensuite transportée à lu

morgue de la maison Jacques &

Frères, de Lac-Mégantic, et lundi

à huit heures l'enquête du. coroner

était tenue sur les circonstances qui

ont entouré cette tragédie de l’on-

de, à Lac-Mégantic, la première

enregistrée cette année.

Ailleurs, dans cette édition, nous

publions un rapport détaillé de l'en-

quête du Coroner.

A Monsieur et Madame Foley et

aux autres membres de leur fa-

mille si cruellement éprouvée, l’E-

cho de Frontenac offre ses sincè-

res condoléances.

 
 

Des élections par acclamation
dans Ditchfield-Spaulding
Ce sont en effet des élections

par acclamation qui ont eu lieu

aujourd’hui mercredi, dans la

Municipalité des Cantons-Unis
de Ditchfield-Spaulding. De 10

heures à midi se faisait la mise en

nomination des candidats au

sous-sol) de l'église St-Jean Vian-

nly. M. Joseph-Arthur Poulin,

secrétaire-trésorier de cette mu-

nicipalité agiesait comme prési-

dent d’élections.

Le maire sortant dg charge

brigua de nouveau les suffrages

des électeurs. Jusqu'au dernier

moment, il était question de la

candidature de M. Adalbert Cou-

ture, mais ce dernier ne fit pas

d'opposition à M. Fortin qui fut

élu par ‘acclamation. |

 

HAUTES . ETUDES
Commerciales

   
@ M. Maurice Bernier, élève fi-
nissant ay Séminaire St-Charles-
Borromée de Sherbrooke où. il
vient d'obtenir son baccalauréat.
On nous inferme que M. Bernier
fera, en septembre prochain son
entrée à l’Université de Mont-
réal, aux Hautes Etudes Com-
merciales. M. Bernier est le fils
de M. et Mme J. A. Bernier de

Les conseillers sortant de char-

ge étaient MM. Paul-Emile Phi-

lippon qui fut remplacé par M.

Hervé Cloutier; uu siège No 4;

M. Adrien Bédard qui fut réélu

par acclamation au siège No 5 et

M. Normand Carrier qui eut com-

me successeur M. Delvini Va-

chon au siège No 6.

Nos félicitations aux élus et

nos bons souhaits.

M. ei Mme Athanase
Giguère sont l'objet
d’une fête surprise

A l'occasion du 25ième anniver-

saire de leur mariage, M. et Mme

Athanase Giguère de notre ville,

étaient l’objet d’une fête-surprise.

Répondant à une invitation qui leur

filles Mme Gaétan Poulin et par

ce dernier M. et Mme Giguère ar-

rivaient à leur demeure, de la rue

Jeanne-Mance l'autre dimanche,

lorsqu'ils constatèrent toute une

signification dans Je chiffre “26”

figurant au-dessus de la table fa-

miliale. Un gâteau de belle dimen-

sion, également marqué du chiffre

“25” confirmait la raison d'être

de cette invitation spéciale aux hé-
ros et bientôt après avoir pris pla-
ce à table voeux et félicitations se

succédèrent durant un repas co-

pieux.

On offrit aux jubilaires, comme

souvenir de ce 25e anniversaire de

vie à deux, une superbe verrerie.

Les héros surent trouver d’aima-
bles paroles pour remercier ceux
qui leur avaient procuré cette joie
et leur exprimer leur gratitude.

On dit qu’il y eut même quelques
larmes discrètement essuyées, Tous
les membres de la famille se trou-
valent réunis soit, M. et Mme A-
thansse Giguère, M. et Mme Gaé-
tan Poulin, MM. Gérard, Réal, Gil-
les, Germain et Jean-Yves Giguère,
Miles Lise et Lucille Giguère.

Nos félicitations à M. et Mme notre ville. Nos félicitations à no-
tre jeune concitoyen et nos meil-
leurs voeux de succès.

  

 

Athanase Giguère et nos voeux de

avait été faite par une de leurs)

 

le 2be anniversaire de mariage

de M. et Mme Arthur Bolduc, de

Lowelltown, dans l'état du Maine,

a donné lieu à une belle fête de

famille, dimanche le 3 juillet. Elle

se déroulait à Lac-Mégantic même,

dans les salles de l'hôte] Frontenue

où les jubilaires et de nombreux in.

vités, parents vt amis, se trou-

vaient réunis pour lu circonstance.

Disons ici que Monsieur Bolduc,

le jubilaire, les fonctions

 
exerce

I .
de contre-maître de section dans

l'état du Maine.

Jubilaires et invités prennient

donc place autour de tables joli-

ment garnies et chargées de mets

délicieux. On remarquait à la table

d'honneur M. et Mme Bolduc, les

jubilaires, la mère du jubilaire,

Mme Léonie Boldue, Mlle Madeleine

Bolduc, leur fille,

On offrit à M. et Mme Bolduc

une verrerie de belle valeur, com-

prenant huit genres de verres

différents. Il y eut discours par les

jubilgives, puis tour a tour adresse.

rent encore lg parole, MM Omer

Boisvert, Jos Roy, René Pépin, AT.

Roy, Henri Rioux, Mme

Bo. tue et Mlle Madeleine

M. Benoit Lavallée ngis-

comme maître de cérémonie.

phonse

Léonie

Bolduc.

rait

On s’amusa fort bien durant toute

la soirée, Un orchestre componé

de musiciens locaux, MM. Jean-

Guy Michaud, Gérald Bolduc, Gilles

Cloutier, Gaby Gendron, et Marcel

Marquis, ce dernier de Sherbrouke

et Mlle Ginette Bolduc fit entendre

la note gaie durar4 cette féte dont

le souvenir vivra longtemps chez

ceux qui y ont pris part. Les jubi-

laires, M. et Mme Arthur Bolduc,
surent trouver des paroles très ap-

propriées pour remercier du plus

profond de leur coeur tous ceux et
celles qui avaient contribué au suc-
ces de cette fête de leurs noces

d'argent, et dont voici les noms:

MM. et Mmes Omer Boisvert, de
Lac-Mégantic, Jos Roy, de Somer-

sooth, Wilfrid Bolduc, de Jackman
René Pépin de Montréal, Mmes Eu-

gène Bolduc de Montréal, et Marie-

Jubilé d'argent de M. et
Mme Arthur Bolduc

Louis Perrenuit, de Granby, MM.

et Mmes Henri Rioux, Alphonse

Roy, de Charlemagne, Louis-Phi-

lippe Poirier. de Sainte-Thérèse,

Philippe Boisvert, Fernand Bois-

vert, Bertrand Boisvert, Mlle Loui.

sette Boisvert, tous de Lac-Mégan-

tic, Mlle Carmen Bilodeau, de Ste.

Thérèse, M. et Mme Gérald Bre.

ton de Somersooth, Mlles Juliette

et Laurette Roy, du même endroit

Mlles Pierrette et Claudette Pépin

de Montréal, M. et Mme Roger

Lebrun, de Charlemagne, Mlles

Carmen Roy, Laurette, Fleurette,

Micheline Roy, M. Miche] Roy, M.

Alphonse Roy, junior, M, Raoul

Carifel, de St-Paul l'Ermite, MM.

Marcel et Denis Rioux ainsi que

Mlle Marie-Line Rioux, de Jack-

mun, M. et Mme Wilfrid Bolduc

M. Reynold et Mlle Jacqueline Bol-

due, de Jackman, MM. Claude et

Normand Boldue, M. et Mme Roger

Bruno de Lne-Mégantie, M. Benoît

Lavallée, Mme Félix Blais, M. Clé«

ment Bluis, Mlle Bertha Blais, M.

Victor MM. vt Mmes P.-

(suite à la page huit)

Dumas,

Distinguéesvisiteuses
à l'hôpitalà

Les Soeurs Marianites de Ste-

Croix, qui dirigent l’hôpital St-

Joseph de notre ville, étaient heu-

reuses d'accueillir sous leur toit,

le 27 juin dernier, trois de leurs

Socurs, venues les visiter et pas-

ser au milieu d'elles, quelques

jours, c'étaient Soeur Marie de

Saint Pierre d'Alcantara, mis-

sionnaire en Hats durant 5 ans

et actuellement Supérieure à

New-York dans un de leurs pen-

sionnats; Soeur Marie de Saint

Vincent de Paul, qui a déjà passé

10 ans au Pakistun et qui, par

conséquent, jouit maintenant d'u-

ne vacance bien‘ méritée. Ajou-

tons que cette missionnaire doit
en octobre prochain, retourner (suite à la page huit)
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GANTIC ENR., MARDI 
avec nombreuses et heureuses annéés de

De

we AVIS —
Faites réparer vos dacfiylographes

ef vos machines a addifionner

e
Une superbe occasion se présente à vous ! Les ex-
perts de la Compagnie REMINGTON RAND,de

; Sherbrooke seront à LA PAPETERIE DE ME-

fectuer vos travaux de réparations, de nettoyage,
; de huilage, etc, pouvant redonner à vos machines,
de toutes marques, l’apparence et la possibilité de
service que vousattendez d’elles. Invitation à tous
tant de l’extérieur que de la ville de communiquer

La Papeterie de Mégantic Enr.
HENRI GIGUERE, prop.

46 Rue Frontenac - Tél. 426 - Lac-Mégantic
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AU CONSEIL MUNICIPAL
A une séance ajournée de no-, Bédard lequel demande au conseil

tre Conseil Municipal, tenue lun-| si la ville serait prête à fournir le

di soir dernier, étaient présents/tuyau sur une longueur de 100

Son Honneur le maire J. Armand | pieds, coin des rues Laurier et
Drouin, qui a présidé la réunion, Laviolette ajoutant que si elle ac-

MM. les échevins Emile Cloutier,| quiescait à sa demande il ferait

René Paré, Hormidas Rodrigue,'le travail lui-même, soulignant en-

Henri-Ls Martel, Henri Latulippe|core qu'elle pourrait déduire le

et J.-AÀ. Roberge, ainsi que le gref-; montant de son compte de taxes.

fier M. Hervé Fecteau. L’échevin Martel ajoute quel-

Le maire récite la prière puis|ques détails, déclarant que M. Bé-
déclare l'assemblèe réouverte. dard est prêt à faire des conces-

Avant de continuer les délibéra- | sions à la ville en retour de ce

tions de l'assemblée ajournée le| raccordement de l'eau qu'il deman-

lundi précédent, le maire désire.’ de, ce qui lui permettrait de vendre

faire une motion, au nom du con-. deux emplacements. Il croit qu’il

seil, et présenter les sympathies vaudrait la peine, pour le comité,

de ce dernier, au chef de police’ 45 se rendre sur les lieux examiner

M. Henri-Paul Couture à l'occ&-|le tout, faisant remarquer que
sion de la mort de son père M.! M. Bédard est prêt à signer l'en-

 

 

 

Gédéon Couture, de Springhill, La gagement qu’il prend. Le maire’

résolution est immédiatement ins-| fait remarquer que M. Bédard de-

criteaulivre us primates, Dit mande une décision séance tenante;
, 0 à l'unanimi " | ;

faisant mention que les honoraires qui faut admettre que ch dernier
d’une gran’messe soient payés pour! a ait | caucoup de démarches dans

le repos de I'd du di {l'intérêt de la ville et qu il serait

p me du disparu. juste de prendre une décision sans

demande la parole et il remercie est faite est la plus facile que le

| te question soit confiée au comité

concerné qui pourrait ensuite faire

se le comité en question à agir

ainsi.

On prend connaissance d’une

lettre de la firme Côté, Lemieux,

Carigan et Bourque répondant à

un appel téléphonique qui lui a

été fait par l’électricien de la ville

M. Philéas Roy, le 25 juin der-

nier et déclarant que son M. Côté

s’est rendu sur les lieux au barra-

ge, dimanche le 26; qu'il a fait

l'inspection des turbines et des

vannes de fermeture avec M. Roy,

et qu'il a été absolument impossi-

ble de constater quoi que ce soit

de défectueux ou de déterminer la

cause de cette vibration. De plus,
il dit avoir rencontré les ingé-

nieurs de la Dominion Enginee-

ring et leur avoir fait part des

constatations des opérateurs, c'est-

à-dire vibration de la turbine No

1 à basse charge. Il parle des dis-

cussions relativement à la toléran-

ce allouée (clearance) laquelle est

absolument normale, déclare-t-il.

Les spécifications ont été vérifiées

et ces dernières exigeaient un mi-

nimum de 9 millions et un maxi-

mum de 1.5 millième. Il est égale-

ment normal que cette tolérance

ne soit pas toujours centrée car

quand les freins sont appliqués,

ceux<i ne sont pas exactement

perpendiculaires à l'axe et quelques
millièmes en dehors de la verticale

peut augmenter considérablement

à la base. De plus, ils nous assu-

rent que cette tolérance peut chan-

ger de position à chaque arrêt

c’est-à-dire qu’elle peut être soit

à gauche, ou à droite.

M. Côté tient à expliquer qu’il

n'y a aucun danger pour

“shaft” n’use le ‘‘guide-bearing

et il explique la raison de ces avan-
cés. Il informe le conseil que les

” 

son rapport au conseil. On autori-|-

  

 

foie, vos reins en absor-
bant à jeun un grand
verre de Lithinés Groc

journée de labeur.

toute la familie, petits et
grands, bien portants ou malades, se main-
tiendra en bonne santé en buvant pendant
les repas cette eau minérale de table et

15 pintes (moins de 3 cents la pinte).

LE SOIR, les Lithinés Croc chassent

Les Lithinés du Dr Groc N° 33
(PRODUIT FRANÇAIS)

remplacent les eaux minérales natu-
relles françaises dans le traitement

des reins, de la vessie, de l'estomac,

Un échantillon est envoyé gratuitement
î Eorives A F. DUCROS, Importations

françaises, 533, Bonsecours, ptréal.

LITHINÉS  

 

  
par force hydraulique de déclarer

ther à qui on a demandé une sou-

mission pour la réparation d’une
pompe. On informe le conseil que

le coût des réparations s’élève-
rait à $600.00. On en discute et
considérant que le besoin de cette
pompe se fait sentir, on accepta la

soumission par télégramme et on

confirma par une lettre.

Lue une lettre de M. Philippe
voire cstomne, votre Roy, préposé au service des vidaa-

ges, lequel sollicite une augmenta-

tion de salaire de $10.00 par semai-

I formule n° 33. — Vous Ne, faisant remarquer qu’il n’a pas

voilà désintoriqué et en reçu d’augmentation depuis 2 ans.

pour une duré On étudiera la demande qui sera
discutée à la prochaine séance du

conseil.

On prend connaissance de 3 réso-

lutions que lui fait parvenir le

de régime agréable, alcatine, digestive Jeune Commerce. La première de-

st économique pour le budget, boîte de mande au conseil de faire pression

auprès du gouvernement fédéral

pour obtenir l'amélioration de la

les EXCÈS D'ACIDE, vous procurent une Piste de notre aéroport; la secon-
digestion facile et un sommeil reporant. de réclame le changement du nom

de “Ville de Mégantic” en celui de

“Ville de Lac-Mégantic” et la troi-

sième demande de hausser la lu-

mière installée à la traverse à ni-

des affections: arthritiques du foie, Veau de la rue Frontenac.
Le maire dit au sujet de la pre-

de l'intestin, et des rhumatismes. mière demande, qu’il a communi-

qué avec les autorités concernées et

qu’il n’y a rien à faire présente-

ment dans ce domaine là, étant

donné que durant les dernières an-

nées un développement considéra-

ble s’est effectué de ce côté, au

Canada; quant à la lumière le

maire est de l’avis que cela est

du ressort de la compagnie Paci-

fique Canadien; l’échevin Paré ex-

plique qu’il s’agit de la lumière

rouge de circulation, qui aveugle

les automobilistes telle qu’elle est

l'axe, de faire la pâte que nous pourrons

|

placée présentement. On demande

à M. Philéas Roy, d'aller voir cela

la lettre. On demande à la ville et de tenter de remédier à cet état
de préparer un contrat de 250 for- de chose: i 1

- i
, de chose; ën ce qui concerne le

chef Couture, qui est dans la salle, retard, Il ajoute que l'offre quilingénieurs de la Dominion Engi- ¢es motrices au plus bas taux pos- changement projeté du nom de

ineering leur ont promis leur en.| sible que la compagnie désire es- notre Ville de Mégantic en celui

mes

— mc

       
Pour vos ASSURANCES GENERALES,consultez :

RODOLPHE RANCOURT
Vie - Maladie - Feu - Automobiles - Responsabilités diverses

Représentant de la Compagnie “Northern Life”

Adressez-vous par téléphone à 289, où quelqu'un se tient

à votre disposition

10, Rue Papineau Lac Mégantie
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pas en vertu des clauses de la poli- difficile d’obtenir une parfaite

ce d’assurance se charger du paie-' coopération spécialement de la part

ment de augmentation de l’in- des propriétaires de postes de com-

demnité, celle-ci devra être payée merce dont la voiture est station-

par la Ville de Mégantic. Afin de' née sur la chaussée. L'échevin Ro-

régulariser le tout, on fera parve-| berge suggère deux heures de sta-

nir à la ville une adjuration à cet|tionnement. On en discutera de

effet. nouveau lundi prochain.

Le maire est de l’avis qu’on é-

tudie la chose avec l’agent, avant: ent des taxes, des factures qui

d'accepter cela, 242 2 pas
On parle de la maladie du su-; Ont êté envoyées aux propriétaires

rintendant de la ville M. Alfred couvrant la période 1956; il ex-
plique que c’est à la suggestien

St-Laurent et des conditions de . ;

son engagement. On souligne qu’à de M. Migneault, de la Commis-
° sion Municipale que cette percep-

date, M. St-Laurent aurait reçu)... , ; ;

le salaire de deux semaines de va- tion a été entreprise mals que per-
; ; {sonne ne devait avoir de crainte,

cances payées et une semaine de , ; ;

maladie. On consultera les condi-' personne n aura à payer deux fois.
tions de son engagement. Il explique que les factures reçues

en octobre 1954 couvraient l’année

On parle du stationnement qui expirant le 31 décembre 1955 et

se’ fait sur la rue Frontenac et! que les nouvelles factures couvrent

des problèmes que cela cause parti-, du 31 décembre 1955 au 31 décem-

eulièrement le samedi. L'échevin bre 1956, les taxes étant supposées

Latulippe rappelle la teneure du' se percevoir au cours de l’année,

règlement de l’an dernier qui li-. de déclarer le maire. Il dit que

mitait la période de stationnement l’autre administration contractait

et le maire déclare qu’il est bien (suite à la page 7)

Le maire parle ensuite du règle-

 

à HUILE À CHAUFFAGE ;

mmtsvarARTISRIE,LAREDOSCEDre

 

omde de = famille = €N SON conseil ait eue à date. L'échevin

|

tière coopération afin de détermi- Sayer pour une année encore jus-' de Lac-Mégantie Mtre Drouin dit

teadiedunpourcet Martel ajoute qu'il est à noter que ner l'effet de la vibration et si ce qu'à ce que le prix de la pâte à que cela prend un bill privé; que

qui le frappe. EM |la demande de M, Bédard ne coi) bruit se reproduit, le conseil est Papier soit suffisamment haussé Jes avis doivent être envoyés sans

vre pas plus long que les emplace-| prié de communiquer immédiate-: POUT que la compagnie puisse faire délai si l’on veut que le bill soit

Achetez TEX A CO, la meilleure huile i

sur le marché. A
Profitez de notre offre, participez au grand tirage i  

 

Le greffier fait la lecture des ments qu’il a À cet endroit.

correspondances et on prend con- L'échevin Cloutier, prenant la
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Faites rafraîchir l’apparence de votre linge. Nous effectuons

promptement et à votre satisfaction tout nettoyage, quelle

qu’en soit la nature. Nous recevons et livrons votre linge à

votre domicile même. — Téléphonez à 126-J.
Le procédé “DURACLEAN"”' nettoie parfaitement:

tapis. meubles recouverts de matériel

 

THEOPHILE VALLEE
propriétaire

151a, rue Frontenac

NETTOYAGE MODERNE . ENRG.
vous offre ses services

 

avec les

MONUMENTS FUNERAIRES

DE ST-SAMUEL
Réparation et lettrage sur place

Granit Canadien : Gris, noir, rouge, rose..

Granit Etranger : Gris de Barry, noir de Suède

  

Prix défiant toute compétition.

FRANÇOIS THEBERGE, propriétaire $
Tél. 48-s-3e 8 à

 

LES DACTYLOS DE DE-

MAIN... apprennent au-

jourd’hui sur des REMING-

TON.

PRIX A PARTIR DE
$145.00

 

MACHINES a additionner REMINGTON RAND

pour Lac-Mégantic et la région.

Articles de classe - Articles de bureau - Livres de comptabilité
Sacs - Enveloppes - Papier d’emballage

ment avec eux et ils se feront

plaisir et un devoir de se rendre

sur les lieux.

contrats pour lesquels paient ac-

tuellement cette compagnie soient

auprès est le genre de contrat qu'on peut

concéder à la compagnie.

On discute brièvement de cette

On prend connaissance d’une de- demande. l’échevin Roberge fai-

mande d'augmentation de salaire sant remarquer qu’il lui parait

de la part des opérateurs du site! juste que tout le monde soit sur

Gayhurst; la lettre souligne l’ex- ‘le même pied quant aux nouveaux

périence qu'ils possèdent et les au- taux fixés; il fournit des explica-

tres raisons de leur demande. Ils tions à ce sujet faisant ensuite
qu'un salaire de $60.00 UN résumé de ce que cette compa-

par semaine pour 56 heures, ne @nie a dépensé jusqu'ici en forces

motrices; il est de l'avis qu’on de-
serait pas exagéré. i ’ 28

Le maire dit qu'il a personnelle- | Vrait exiger un minimum de 400

ment reçu d'autres demandes

d'augmentation de salaire et il sug-

prenne des informations

des ingénieurs de la Dominion En-

gineering. C’est ce qu’on fera.

déclarent

“par la compagnie ne serait que de

Martel, gouverneur du club, in-

forme le conseil que le club a fait

un relevé du nombre d’Arbres qu’il

y a à entretenir, ce nombre s’éle-

vant à 389; il ajoute qu’il se trou-

. . . ve dans le parc 3 arbres qui doi-
Le maire dit que la question de- | vent être coupés.

meurera dans l'attente, et l’échevin | La firme Thibodeaudeau & Frè-

Roberge d'ajouter qu'on devrait no de St-Georges, écrit à la ville
formuler une autre demande, AU informant quelle a des poteaux

sujet de la traverse de la Tue à vendre. La lettre fait mention

Frontenac, suggérant qu’on la ré-| des différentes longueurs dont peut
clame en asphalte comme cela se disposer cette compagnie

voit ailleurs. Le maire est de cet On gardera ce renseignement en

avis et dit que la chose est très & 8 e
: s ; , filières.
juste, que c’est là, un endroit qui filières

est toujours en mauvais état; il, Lue une lettre de M. J. W. Rodri-

souhaite qu'on arrive à obtenir) gue, qui demande a la ville à titre

quelque chose et il demande au de contribuable, s’il ne lui serait

greffier de prendre note de cela.| pas possible d’avoir une entrée en
L’échevin Paré y va d’une sugges-| tuyau. Le maire Drouin dit qu’il

tion celle de demander à la compa-, s’est rendu voit cela et oue la de-
gnie de faire en sorte qu’il n’y ait mande de M. Rodrigue n’est pas

pas de stationnement sur le pont|un luxe. La“chose est remise au
de la traverse dans Notre-Dame de
Fatima, soulignant que lorsque la

chose arrive les piétons qui pas-

la demande de Jumière réitérées

par la ville. On informe cette der-

nière qu’il n’y a rien à ajouter à

la lettre écrite précédemment au

conseil.

forces alors que le contrat projeté :

un; Un profit; ox stipule que les vieux présenté à la session de septembre,

 
contre-maître M. Dolorès Dostie.|l’employeur. Cependant comme la

Lue une lettre de Darling Bro- compagnie prétend qu’elle ne peut

ajoutant que cela nécessitera une

dépense de $1,000.00; l’échevin     de 200 gallons d’huile.
APPELEZ

   
465

 mandant jusqu’à quelle date il

est possible de faire la demande

pour qu'elle soit considérée dès la

prochaine session. Le maire Dropin

fait remarquer qu'il y a unanimi-

té entre les corps publics de notre

ville dans ce projet de changer|

pour Lac-Mégantic le nom de Mé-

gantic et il déclare que cela a bien !

du bon sens.

Au sujet de la question de l’aé-

roport. l’échevin Latulippe sugge-

re qu'on fasse dés maintenant une

demande pour l'année prochaine;

l'échevin Martel dit qu’il n’a pas  

 

BERTRAND BOULANGER
Distributeur

CHARBON HUDSON STERLING

Satisfaction garantie — Service impeccable

   
 

conseil formule la même résolution

demandant l'amélioration de la pis-

te d'atterrissage et l’agrandisse-

ment de l’aéroport; que copie de la

présente résolution soit adressée à

M. J. A. Blanchette, député de

Compton ainsi qu’au Jeune Com-

merce.

verre; posage de vitres
glass”, etc.

On prend connaissance d’une let-

tre de la Commission des, Acci-

dents du Travail, en réponse a la

réclamation faite par le Conseil,

dans le cas de Mme Georges Dubé.

La Commission informe la‘ ville

qu'en vertu des amendements ap-

portés au mois de décembre dernier

À la Loi des Accidents du travail,

les augmentations de l'indemnité

sont payables par l'employeur.

Venez nous voir

66, rue SALABERRY

VOS REPARATIONS DE

seront exécutées promptement,avec soin et à votre

satisfaction; aussi, posage de dessus de bureaux en

- Prix raisonnables

MEGANTICPLATE & WINDOWGLASS ENRG.
Benoît et Rosaire RODP"GUE, propriétaires

  MIROIRS |

  d’autos; vitrines “plate

Téls : 450-J et 313-R

-  LAC-MEGANTIC

 

 

Lorsque ce dernier est assuré dans

une compagnie d’assurance, celle- °

ci selon les modalités du contrat

peut payer l’indemnité au nom de

 

 

 sent au-dessus de l'engin se font

arroser par l'eau; il dit que les.

chapeaux des messieurs et les toi-,

lettes des dames en souffrent!—  
Dans une lettre qu’adresse au

Conseil, la Compagnie Lake Megan ‘

tic Pulp, cette dernière déclare a|

voir étudié le contrat concernant,
l'achat de forces motrices et elle
déclare qu’à l’avenir il ne lui sera|

pas possible de moudre de la pâte
‘à papier par force électrique. Du-
rant les deux dernières années
nous avons perdu de l'argent à no-

|

 rer notre “grinder” électrique était
de donner à nos hommes un emploi
plus permanent” ajoute la lettre.

La compagnie désirerait acheter

250 forces, commençant le 1er jui!

42 Rue Frontenac -
M. 5—jno   
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let pour l'opération des machines,
dans le moulin et nous essaierons  

BOIS A VENDRE
2,000 CORDES DE BOIS FRANCS DE POELE

de toutes les longueurs
iow

ERABLE ET MERISIER *

Placez vos commandes immédiatement pour '

Tivraison durant l’été au

Tél.13 - Lac-Mégantic

Products Led. protègent vos

en corton ondailé poisrvmes de ces
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Les robustes boîtes en carton ondulé dela Sherbrooke Paperfe depuis

TOKE PAPERPRO
"y +"7 Cine smith deUorponisation KRUGER).
w-Chef et Usine: 1020 boulevard Que :

Veatss: Shesbrooke, |
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depuis “moment où vogs= pret ee:

t lin à pul les vi . emballez jusqu'àceluioùle détaillant les reçoit, divre

LA PAPETERIE DE MEGANTIC ÆNRG.

|

SETremou, verse | Eomaopétageterurvo
AGENT exclusif des DACTYLOGRAPHES et cette période la seule raison d’opé MAGASIN JULES HUARD conçues et imprimées de façon rehausset Datraiede vos péoduits.

N'bisiteg pas àouécontrer cie J Jods qui oid produiesaigées désbalies
québles de provoction ct &attroi.
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 naissance d'une lettre de Mme Ro-| parole, déclare, que s’il comprend ré 3 ; sui . ; :

ger Sinotte, informant le conseil ; bien, il s’agit d'une même demande L'échevin Paré fait remarquer TotsL “ D in oo Jol Cloutier dit que si la chose doit M A R T | A L E L E ( T R | ( E N R 6 "

qu’elle a cessé de vendre les pro-lque celle qu'il avait personnelle. |la lettre ne contient pas d’ex-, 1955, Le maire Drouin parle de coûter mille dollars mieux vaut VENDEUR AUTORISE ä
* duits Eros et que par conséquent! t fait M.D plication au sujet du réservoir à l’entrevue qu il a eue avec le prési-! attendre encore; le maire déclare , . ; 2 ;

A que p qu ment faite pour M. Dansereau, rue |;,, . Rae sla à Phyile' dent de Lake Megantic Pulp, Ge-| qu’ ; ; Réparations: Brûleurs et Fournaises :

elle ne renouvelle pas sa licence. ! Lafayette et qui lui a été refusée. l’huile où l’eau se mêle à l'huile, ; : Jau il arrive quelquefois que le Bou- |g 44 1 é i x

Lue une lettre de M. Antonio L'échevin Roberge suggère que cet- lorsqu'arrive un surplus d'eau. M. pws la date de la lettre en ques yernement ne charge rien; il sug-, £ Rue Lava Lac-Mégantic € it

Philéas Roy, électricien, explique tion et parle de ce dont il a été

|

gère qu’une lettre soit envoyée au |B Nov. 11, 3 ms ;

ce qui ce produit et suggère qu’on Question avec lui. On verra quel greffier des Bills privés lui de- RACOENESEAOSSNISCYC: oa

gère que le tout soit considéré 250. forces, 2, d’objection à ce que la ville fasse ; 128, rue Frontenac Tél. 78 Lac-Mégantic À

à la prochaine réunion, lundi. D'ici Le maire dit qu’on étudiera cette

|

cette demande officiellement, Il ;

: là on étudiera les dites demandes. JUESLION. est proposé, secondé et adopté à 4

Pour un monument funéraire de bon | Lue une lettre de la Compagnie Lue une lettre du club 4-H mas-| j'unanimité que pour appuyer la !%46660555$0SSSSSSSSSSSSSSSSSSSSSTSSHSSSSSSSIISSSN

goût, à prix modérés, communiquez Pacifique-Canadien relativement à culin dans laquelle M. Clément: demande du Jeune Commerce ce
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Le fameux Argentina
Rocca a la Plage Vallée
La direction de la Plage Valée

de St-Benoit fait des prodiges cha-

que semaine pour présenter a ses

habitués des programmes de plus

en plus captivants. Dimanche pro-

chain, le 17 juillet, les amateurs

auront le rare privilège de voir à
l'oeuvre le lutteur le plus popu-

laire au monde à l'heure actuelle,

le fameux champion argentin. Ar-

gentina Rocca.

On a tout dit sur Rocca. Sa

souplesse, son agilité, sa force, voir

même sa rudesse, toutes ces quali-

tés qui font un bon lutteur sont

réunies dans ce seu] homme. Mal-

gré ses 228 livres, Argentina Rocca

est un acrobate accompli; il ne

déteste pas non plug utiliser au

besoin des coups illégaux pour mà-

ter un adversaire trop difficile à

vaincre.

Cet as de l'arène devra faire

face à John Swesky, de Californie,

un autre lutteur bien connu dans

les centres de lutte les plus réputés

d'Amérique. Swesky pèse 230 li-

vres; il est propre, habile et très

adroit; à l’occasion, il sait se faire

rule. Il est probable qu’il devra

sortir routes ses ressources pour

river les épaules d’un homme com-

me Rocca. De toutes façons, ce

sera un combat enlevant et les plus

difficiles seront rassasiés.

La semi-finale mettra aux prises

un autre ‘badman” de la lutte:

Jim Neilson, un gars de 230 livres
qui se sert aussi souvent de Bes

pieds et de ses poings comme de

ses avant-bras. Il ne, demande ja-

mais quartier mais Ne veut pas en

donner. Contre lui, il faut combat-

tre ou se retirer de l’arène. Son

opposant sera Ted Evans, le Blond

Atomique, dont la réputation est

L'ECHO DE FRONTENAC, jeudi, 14 juillet, 1955

 

Au pays des merveilles

Je n’aime pas rester sur un é-

chec. Il m'avait fallu du temps

pour me décider à m'’adresser à

un guérisseur pour mon rhumatis-

me au genou. Seulement, je suis

un entêté; une fois que j'ai une

idée dans la tête, il me faut des

résultats. Et ma visite à M. Joseph

de la rue Gaspé, n'en avait pas

donné beaucoup.

Qu’a cela ne tienne, me suis-je

 

tif. C’est un lutteur dur mais

loyal. Reste à saveir s’il pourra

continuer à lutter proprement

contre un homme de la trempe de

Neilson. A 220 livres,” Evans est

capable de résister à tous les as-

sauts de son rival et il tentera tout

pour prouver sa supériorité.

Enfin, une préliminaire de trente
minutes enverra entre les trois

câbles le populaire Maurice Lapoin-

te que les habitués de St-Benoit

connaissent déja trés bien, et Ted

Germain, ex-champion boxeur de la
catégorie Mi-Lourd. Germain et

Lapointe sont deux lutteurs scien-

Ils font leur boulot avec tout leur

coeur et personne ne pourra s’en-
nuyer pendant cette bataille.

Bref, tout le programme de di-

manche prochain à la Plage Vallée

laisse prévoir un autre succès for-

midable. Que tous les fervents de

la lutte s’y rendent sans inquiétude

ils trouveront là du spectacle fort jintéressant tout en jouissant de

très enviable dans le monde spor- fraîcheur et de grand air.

 

  

130 Rue Frontenac -

HOTEL FRONTENAC
MADAME JEANNE BRULOTTE

gérante

Danse avec orchestre, tous les samedis soir, à 8 heures.

‘Admission : $0.50 4
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Tél. 15 - Lac Mégantic

DEUXIEME VOYAGE

tifiques et habituellement sérieux. |

 

dit; ce n'est pas parce que l'un a

échoué que le principe méme est

mauvais. Il faut frapper uh grand

coup. Allons voir un super-spécia-

liste. Chez les médecins d’ailleurs

aussi, c’est comme ça que ça se

passe. Lorsque le docteur de la

famille patauge un peu, qu'est-ce

qu’il fait? I renvoie gentiment

son client chez un spécialiste. Dans

un cas difficile, deux précautions; '

valent mieux qu’une.

Alors, moi qui suis du bâtiment,

et qui me retrouverais pour une

fois de l’autre côté de la barrière,

je me suis mis à la place du client.

Tout ça pour vous dire que bien

décidé à en avoir le coeur net, je

me suis adressé, ne regardant ni à

la dépense, ni à la perte de temps,

au Pape des guérisseurs, à M. Des-

fossés lui-même,

Pour une belle expérience, il

faut dire que c’est une belle expé-

rience! Tout d’abord pour le prix,

ce n’est plus cinq dollars, mais a-

lors pas du tout! La première visi-

te, la prise de contact, c’est 16

piastres qu’il vous faut sortir. Ca,

avant toute chose. Mais il faut

que je vous raconte l'histoire par

le détail.

L'idée d'aller voir Joseph-Ana-

tole Desfossés m'est venue à la lec-

ture.d'une publicité tapageuse. Si

d’autres membres de la corporation

font dans la discrétion, ce n’est

pas le cas de Joseph-Anatole. Jo-

seph-Anatole semble avoir compris

tous les bienfaits de la publicité

moderne. Aussi, par tous les moyens

possibles, les dons de Joseph-Ana-

tole sont généreusement annoncés

et vantés à travers le continent.

C’est que Joseph-Anatole est une

personnalité “continentale”. D'un

océan à l’autre, sans dédaigner les

Etats-Unis, -M. Desfossés visite

tous ceux qui veulent bien lui con-

fier leurs bobos.

Le quartier général de l’entre-
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il existe une
PEINTURE RAMSAY

pour,

USAGE INTÉRIEUR
| e«EXTÉRIEURI

 

SEMI-LUSTRES
AUTRES

Nous avons un vaste as-
sortiment de Peintures
Ramsay pour tous les
usages. Venez consulter

® 108 cartes de couleurs
Bamsay, dès aujourd’hui!

PROSPER BOUCHARD
Ferronnerie - Quincaillerie

57 Rue Salaberry

Tél. 795
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Desfossés”. Le logement personnel
de Joseph-Anatole se trouve au

No 1. Curieux par nature, j'ai

sonné à la porte. Ah! mes amis,

ce coup d'oeil à l’intérieur! Je vous

assure que pour le luxe, les peaux

d’ours et les bibelots de prix, le
maître ne craint personne. Le peu prise reste cependant a Montréal.

Je m'y suis présenté la semaine]

dernière; l’impression est formida-

ble. Fini l’appartement ouaté et

les entrées discrètes. Nous nous!

trouvons devant une organisation

solide et prospère. L’immeuble d’ail-

que j'en ai vu — car on m’a im-

médiatement aiguillé vers les bu-

reaux et le salon du maître — m’a

laissé un souvenir impérissable.

La pièce où les visiteurs sont

reçus ne manque pas d’allure. On

se croirait dans une salle d'opéra-

 

de ma première visite le maître

n’étant pas là, j'ai quand même

pu faire connaissance avec les no-

bles traits de Joseph-Anatole, gri-

ce à un énorme buste en bronze

auquel il ne manquait que la pa-

role et l’éclat du regard pour être

vrai.

J'ai compris d’ailleurs, au coup

| d'oëil craintif lancé par la secré-

| taire qui m'a reçu, que le mai-

ter délégunit à son buste une par-

tie de son pouvoir magnétique.

Dans un but que je n'arrive pas

à comprendre, à côté du buste,

on pouvait voir alignés des tro-

phées sportifs, semblables à ceux

qu'en décerne aux vainqueurs des

tournois de quilles ou de hockey.

Peut-être était-ce pour marquer le

triomphe de Joseph-Anatole

le combat corps à corps qu'il li-

vre aux démons?

Une foule de petits détails, dans

ce salon de réception où le maître

officie quand il se trouve à Mont-

réal, témoigne de l'ampleur de l'or-

ganisation. Dans une petite pièce

communicante se tenait une accor-

te de personne, fort bien mise ma

foi, et dont le bureau se détachait!

au milieu de rayonnages impres-

sionnants, sur lesquels étaient clas-

sés brochures, dossiers, photos ot

autres documents chantant la gloi-

re et les mérites de Joseph- A nato-

le. Dans le salon lui-même, J'ai

trouvé une femme d'une soixan-

taine d'années, à l'attitude discrè-

te et un peu douloureuse, occupée

à expédier un courrier dont l'en-

tête portait une triomphante pho-

to du maître. Sur l'un des coins

du bureau s'amoncelait un immen-

se tas de lettres adressées à l’of-

fice. L'éclairage de la pièce, four-

ni par des appliques en verre dé-

poli, visait manifestement à don-

ner une impression de luxe et de

richesse.

Ce n'est que quelques jours plus

tard que je fus mis en rapport a-

vec le maître lui-même. De petite
taille, mais très volumineux, une

encolure de taureau et une petite

meustache de vendeur de balayeu-

ses électriques, le maître a la pa-

role facile. Mais il faut reconnaî-

tre qu'à l’encontre de pas mal de

ses confrères, il ne prend pas de

pose théâtrale pour chasser le mal,

Le contact apparent de Joseph-A-

natole est des plus simples. Il n'a

pas besoin de se mettre en frais,

ce brave homme, puisque pour

guérir, 11 a le don. Eh oui! tout

simplement. Et ce n'est pas un don

quelconque.

Monsieur Desfossés est le

septième garçon de sa famille; a-

lors vous comprenez! m'a expliqué

la secrétaire d’un air complice.

Il paraît que c’est connu, que

Je septième garçon est un être qui

a “LE DON”. Je signale la chose

dans

 
 

 

Une beauté plus éloquente que de longs discours...

sesBren {A

| Sedan DeLaise ChryslerNew Yorker.ouatre portes

Dans chaque détail de sa silhouette, cette
superbe voiture est d’uné élégance iincroya-
ble, reflétantun goût parfait. ‘
Son métal sculpté étincelle d'une beauté

simple et moderne, typique de la ligne
animée de la Chrysler et qui lui donne un
profil élancé inimitable.
Tournez la clef d’allumage: le puissant - offrir

moteur V-8 Chrysler palpite instantané-
ment. Laissez-le ronronnerdoucement, puis
appuyezsur l'accélérateur et vous mats.

“pes
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serez, àn’importe quelle vitesse, une puis-
sance docile et nerveuse,

L'intérieur de la Chrysler vous offre tous
les raffinéments du haut luxe. Le talent de
nos artisans, allié à l’emploi de matériaux
de la plus haute qualité, en fait l’expression
de la suprêmeél ce.
Votre dépositaire sera heureux de vous

oieureinsurpassable.Vousserez convaincuv le. Vous serez convaineu
que c’est une Chrysler ah vous faut sans
plus tarder.

‘La superbe nouvelle
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MEDAILLE COMMEMORATIVE DE L'ORATOIRE

© A L'OCCASION DES GRANI

au parachèvement du sanctuaire el

ve, que nous reproduisens ci-dessus,

 

cetES FETES qui märquerent,

etes de eanquantemure de ta fondation de lOratoire St Joseph du

Mont Royal par le Frere Andre, «su 2 les autorites du sanetuiure

ont fut frapper une medaille commemorative portant, sur une face,

Peffipie en rellef du Frère Andre aupres de la petite chapelle qu'il

construisit en 1904 L'autre fuce represente lu majestuense basilique

qui s'élève maintenant à l'endroit du Mout Royal que lou appelle

souvent la colline de sant Joseph Le cemquantenaire de l'Oratoire,

devenu le plus vaste temple au monde dedie à saint Joseph, donners

Heu, du 31 quillet au Y noût, à de grandioses manifestations relicieu

ses et artistiques, ainsi qu'au premier congrès dans histoire de Ve

Elise en l'honneur de saint Joseph. C'est à l'occasion des fetes du

congrès de saint Joseph que l'on remettra lu médaille commemorati

à tous ceux qui auront contribue

t devenant des Associés du Frere

 

‘“Fncultés thérapeutiques de l'hep-

tagéniture mâle”! Ah!

trouvé çà il y à vingt ans, je vous

assure qu'on n'aurait connu de

par le monde.

Mais revenons à Joreph-Anatole.

Ln vue du décor, l'ampleur de l'or-

£anisation, la réputation et la pu-|

blicité m'avaient fait espérer quel-

que chose d'extraordinaire. Eh bien

il ne s'est rien passé. le maître

m'a posé quelques questions bana-

les, et c'est tout. M est vrai que

son regard était pénétrant et son

si j'avais

front lourd de pensées. En y ré-

fléchissant, je croix même avoir

noté quelques frémissements de la

moustache; mais ça, je n’en suis

pus sûr.

A peine s’était-il intéressé à

mon cas que déjà il donnait le si

gnal du départ.

-— On va vous arranger ça...

On va vous arranger ¢a! me ditil

confirmant ce que m'avait déjà

promis sa secrétaire, qui, elle aussi

m'assura qu’on “allait m'arranger
ça”.

C'est là que j'ai compris mon

erreur. J'ai compris que plus le

Don du maître est efficace, moins

il a besoin de s'extérioriser. Ler

passes, les impositions des mains,

tout ça c'est des procéglés de dé-

butants, de gagne-petit. A partir

d'un certain niveau de vie, la seu-

le chose qui compte, c'est le Don.  

André”.

thèses scientifiques. Ca ne man - suis un cas de scepticisme extrême-

quera pas d'impressionner la Fa-| ment douloureux, ce don n'a pas

culté, un titre comme celui-là:|trouvé un terruih propice. Mais

enfin, les témoignages sont là. C'est

écrit noir sur blanc dans la publi

cité de Joseph-Anatole. Et en deux

langues, encore!

La visite nyant été brève, j'ai

bien été obligé de me rabattre sur

ces témoignages, Ca Inisse rêveur!

Ce qu'il y a de particulièrement

frappant dans les talents de Joseph

Anatole, c'est qu'il paraît qu'ils

agissent par correspondance. II

(suite à la page 6)

 

 

Départs de Mégantic
(heure solaire)

Pour Montréal:
2.05 am. à 4,30 am.

tous les jours

Pour St-Jean, N.B.
el Halifax, N.S. :
1.20 a.m.,

9.05 pm,

Pour Brownville Jct., Me :
7,30 u.m., excepté dimanche

tous les jours

excepté samedi

 

 

 
 

 

 

 

 

    
 

 

Or, à voir l'opulence de Joseph-A-

nutole, il est incontestable que ce Pour renseignements, s'adresser à

don, if l'a. Bien sûr, chez moi, qui| la gare* téléphonez à 9 et 480

J'offre un lot de Pierres Tom-

bales à prix toot à fait bas,

soit à partir de $5.00 en mon-

tant. Aussi un lot varié de

pierres de monuments à bon

marché.

4 Profitez des occasions en

communiquant avec

OSCAR GOSSELIN
MARBRIER

32, rue Maisonneuve - Tél. 181-W - Lac Mégantic

EPICIER - LICENCIE

BIERE et PORTER

Magasin situé coin des Rues Papineau et Villeneuve

4 (voisin de l'hôpital)

TEL. 592

Livraison rapide par toute la ville

Ceux qui désirent se rendre au magasin, il y a toujours de la
place disponible pour le stationnement des autos. |

==
 

 

   
 

BRULEURS

ALYRE

53 “A”, rue Frontenac

Mars 25 
 

 
J'annonce au public de Lac-Mégantic et de la région que je

possède l'agence pour la vente des brûleurs à l'huile

“ESSO”
Ces brûleurs sont reconnus pour leur économie, leur efficacité

et leur longue durée.
Le temps se présente à vous pour vous en procurer un. Pro-
fitez de notre plan de finance exceptionnellement favorable :

10% comptant, balance payable en cinq années.

AGENT

(en face de la Banque de Montréal)

Lac-Mégantic

A L'HUILE

FORTIN

Tél63-W   
   

Ka

Q

#
.

I
E
A

m
b

to
n

W
e

Bae
i
d
o
m
g
”
d
T
+
"

 



-

PAGE QUATRE

 
  

B Echos dily a dix ans
(De notre édition du 12 juillet 1945)

JEUNE FILLE TUEE PAR LA par acclamation dans une élection
FOUDRE A ST-AUGUSTIN DE partielle a l'échevinage de notre
WOBURN: Mile Thérèse Bolduc, ville. — De violents orages élec-
fille de M. Narcisse Bolduc, de cette triques se succedent dans le comté
paroisse, est la victime de cette NOTES LOCALES: - M. Jos Mil-
tragédie. .Elle était dans la porte ler est de retour d'un voyage à
d'une grange l’orsque le coup de Coaticonk.
tonnerre éclata, la tuant instanta-
nément,

12wesweempin onengi] DECES DE MADAMEACHILLE FAUCHERsautant dans un baril, les rapides

des Chutes Niagara. Le pareurs

| M. et Mme Oram Rancourt, de

notre ville, viennent d'être plongés

était de sept milles, le baril d'acier

qui renfermait le jeune homme
pesait 750 livres. Les spectateurs dans le deuil, par le décès de Mme
réunis étaient au nombre de 200,000 | Achille Faucher, née Philomène1 cp ONC TOR e co A > =

( ON} ERENC TER: Mitre Jouis- Talbot, mère de Madame Rancourt,

Philippe Cliche, er, traite devant ‘de St-Ephrem. Madame Faucher
les cultivateurs de la partie Sud'à succombé mercredi, le 6 juillet,

 

 

 

de Frontenac, des coopératives de ty l'age de 68 ans. Elle laisse pour
l'électricité. la pleurer ses enfants: MM. Paul
RETOUR DE NOR SOLDATS: let Gérard Nadeau, de Newark, M.

11,000 soldats canadiens arrivent | j, Mme Georges Boutin (Lucienne
au pays et notre population eana- yg. Shenley), Mme Oram Rancourt
dienne française les arclame. (Cécile) de notre ville: son frère
Ç ON OBSERVE L'ECLIPSE: On "M. Hilaire Talbot, de Shenley; ses
8 phaervé ! éclipse en notre ville. goers, la Rvde Soeur Hélène de ln
€ p énomene qui a fait coulé tant Croix, Mme (Gustave Faucher, de

d’encre depuis quelques Semaines. Thetford-les-Mines; ses beaux-frè-
MARIAGE En l'église Ste-A-lres et belles-soeurs, M. l'abbé Ca-

snes est béni le mariage de M. mille Faucher, curé de St-Pidèle
Rémi Lemoine à Mlle Rollande Du-

|

de Québec, M. Oni] Faucher, de
chesneau. M. Adélard Lemone est Qt Ephrem, M. Josaphat Faucher de
le témoin de son fils et M. Emile Montréal, M. Wilfrid Faucher de

Duchesneau sert de témoin à sa Manchester, N.H., la Rvde Soeur
soeur 3

a

à 1. 2; Saint-Alphonse, M. et Mme Louis
‘( BALLE AU CAMP: L'équipe Fluet, Mme Hormidas Gilbert, Mme
Cardinal” de Sherbrooke gagne W. Faucher, de &t-Ephrem, M

la partie avec “Mégantic”, par un
résultat de 5 à 4,

LE DOCTEUR ET MADAME L.
G. HUARD DANS LE DEUIL:
A Thetford Mines, meurt subite-
ment M. Alyvre Roberge, père de
Madame Huard. !! était âgé de 73
ans,

NOTES LOCALES: La tempé-

 

Darie Nadeau de Miami. Flo., M.

Ovila Nadeau, de Cowansville, ses

brus et ses gendres: Mme Paul

Nadeau (Francoise Gagnon) et

Mme Gérard Nadeau, (Kay Har-

izold) de Newark, N.J.,, MM. Geor-

ges Boutin et Oram Rancourt; ses

beauxtenfants: MM. Odilon et

Raymond Faucher de St-Ephrem,

tM. Alexandre de Ste. Clothilde,
Mme Joachim Demers (Rose-Eva)

de Québec, la Rvde Sr Sainte-Claire

rature chaude, pluvieuse, et les

orages électriques se suceèdent —

M. et Mme Georges Bellefleur, de |

Welland, Ontario, leurs enfants,

Yoland, Thérèse, Marie-Andrée et

Lucille Bellefleur, visitent leurs pa-

rents et leurs amis de chez-nous. —

Le lieutenant Lucien Lemieux et

Madame Lemieux, de Québec, visi-

tent M. et Mme Dominique Le-

mieux leurs parents. — Mme Phi-

lippe Bureau et son fils Jacques, de

Québec, passent quelque temps

dans la famille de M. et Mme Adé-

lard Blais. — Mme J. Donat Du-

chesmeau, de notre ville, et Mlle

Juliette Duchesneau, sa fille, de

Lewiston Maine, faisaient un voya-

ge à Québec et à Ste-Anne de Beau

pré dernièrement. —  L'aviateur

Marius Huot, de Car Harbourvisite

la famille de M. et Mme Delphis

Huot, — IL Y A VINGT ANS: —

Le docteur J. E. Laflèche, est élu

d’Assises, et la Rvde Sr Marie Ca-

mille de Québec, Mlle Marie-Ange
Nadeau, de St-Ephrem.

La ‘levée du corps fut faite par

M. l’ahbé Alphonse Labbé, curé de

la paroisse, et le service fut chanté

par M. l'abbé Camille Faucher

assisté par MM. les abbés Jean

Quirion de Québec, comme diacre

et Jean-Marie Bégin, de Thetford-

les-Mines comme sous diacre, tous

deux neveux de la défunte. La

croix était portée par M. Gédéon

Talbot, de Shenley, et les porteurs

du corps furent MM. Honorius Cha-

bet, Albéric Perron, Laurent-Paul
Talbot, Nazaire Faucher et Lauréat

Faucher, tous neveux de la regret-

tée disparue. L'inhumation cut lieu
dans le lot familial. On remarquait dans la nombreu-

 

Madeleine Caron parle de:

Heureuses additions!
I. Y A COMME ça des trouvailles vestimentaires à ravir les moins co-
quettes tout autant que celles qui le sont
éperdument. Par exemple, les chignons de
fleurs qui remplacent ou tiennent lieu de
chapeau. Les gracieux boléros, plus
courts que jamais, légers mais chauds,
pour faciliter la transition entre l'air
brûlant du dehors et la fraicheur d’un
intérieur climatisé, Ils se font aussi peu
volumineux que possible pour prendre
moins de place dans le sac à main.

Il y a les grandes capelines sans calotie,
celle-ci étant remplacée par un triangle
de tissu qu'on noue à grandeur dési-
rée. C'est élégant, chic et commode pour
voyager puisqu’un de ces trucs trouvera
8a place à plat dans le fond d'une malle.

Quand on songe à se baigner durant les
vacances il faut s'y préparer en ayant
au moins deux costumes de bain, l’un
des deux étant en nylon séchera plus vite.
Cela vous préserve du supplice qui consiste ‘
à enfiler un maillot humide, faute d’en avoir un de rechange.

 

 
Pour une fois que la mode et la décence se donnent la main, il fau-

drait en profiter: le grand chic consiste à avoir une jupe s’harmonisant
arfaitement avec le costume de bain et à porter les deux de concert,

à enfiler la jupe dès qu’on sort de l'eau. Un boléro compléterait l’en-
semble mais mieux vaut avoir un chandail, en orlon par exemple; c’est
un peu plus cher mais si commode. La jupe se fait en un rien de temps
et c'est un jeu de la coudre en même temps quele costumede bain. Quand
il s’agit de la marier avec un maillot acheté et prêt à porter il faudra y
mettre du doigté. Le tout devrait donner l’effet d’avoir été imaginé
et créé comme ensemble.

Une dame, qui chaqué année passe plusieurs semaines au bord de la
mer, assure qu’une robe foncée, opaque, en nylon et boutonnée devant
du haut en bas, est indispensable. Ere porte cette robe au lieu et en
guise de robe de chambre quand elle va à la plage. Les centres de villé-
iatures qui se respectent exigent que les femmes soient couvertes de
‘épaule aux genoux du moment qu’elles quittent la plage. Miami
Beach ne fait pas exception. Le saviez-vous ?

Alors, au lieu de remonter à sa chambre endosser une tenue de ville
chaque fois qu’elle veut aller quelque part, la dame américaine enfile la
ratique robe de nylon. Une canadienne avertie en a fait autant
’hiver dernier et c’est fou comme elle en était heureuse et tous les
compliments qu’elle a reçus de ses compagnes de voyage un peu jalouses.
Elle avait employé une sorte de grosse marquisette de nylon, dont elle
avait doublé jupe pour que ce soit opaque.

Qu’ättendez-vous pour copier l’idée ? Si le brun vous va, c’est nou-
veau ‘comme demain! Tant pis s'il fait chaud; vous n’avez pas à
“ er’ vos coutures? Faute de posséder une machine à coudre

ique, louez-en une pour l’occasion; ça vaut la peine. Et puis, avec
un éventail électrique pour vous rafraîchir, et la coquetterie aidant, vos
heures de couture passeront trop vite.

Surtout ne laissez pas le mal de mer et autres malaises du genre vous
£âÂter les plaisirs du voyage. Au lieu des pilules, pas toujours très pra-
tiques, on trouve maintenant le même médi ent en gomme à mâcher.
Fini le dilemme cruel: faut-il laisser à la maison les enfants que l'auto

malades ou les endurer en route ? Eux, qui ne demandent pas mieux

TOUS DROITS RÉSERVÉS

ique de mâcher de la gomme, pour une fois tout le monde leur en sera pecofinaissant! I

 

 

AAVtStrSARE AE Le

L’ECHO DE FRONTENAC, jeudi, 14 juillet, 1955

LE LANCEMENT

amarres.

 ATL,Wl5050TE 1 irgtwrFirgt +

@ La reine Elizabeth II a lancé, le 22 juin dernier, à Govan, Ecosse, le nouvel océanique de 24,000
tonnes ‘Empresse of Britain”, du Pacifique Canadien.
champagne contre la coque du navire, puis elle a pressé un bouton et le bateau s’est détaché de ses

Le nouveau navire a ensuite glissé dans les eaux de la Clyde et, quelques minutes plus
tard, des remorqueurs l'ont toué vers la cale d’arrimage d’où il sortira le printemps prochain pour
entrer en service sur la ligne transatlantique, entre Liverpool, Québec et Montréal.
voit la reine arrivant à la cérémonie du lancement.

DU NOUVEL “EMPRESS OF BRITAIN"

Aert
 

Elle a brisé la traditionnelle bouteille ue

A gauche, on
A droite, le bateau vient de glisser dans la

 

ANTALi denZt BRTBAIA CrAelAB 1

de vision restreint est une autre

source de danger, danger pour les

passagers et le chauffeur qui ne

peut pas voirassez vite aux in-

tersections les voitures qui sur-

viennent inopinément d’une route

transversale, ni l'enfant qui dé-

bouche devant lui derrière une au-

tre voiture.

Cependant, tous les problèmes

visuels peuvent être corrigés et

chez le chauffeur, doivent l’être

obligatoirement. L'examen minu-

tieux des yeux par l’optométriste

constitue l’un des principaux fac-

teurs de sécurité sur la route.

La ligue du Bien-Etre Visuel

Incorporée, 1369 rue du Parc La-

fontaine, Montréal 34, est heureu-

se de répondre à toutes les ques-

tions qui Jui seront posées sur

des sujets visuels.

PLUS DE BOIS

Une sage administration et une

meilleure utilisation de ses res-

sources par l’industrie augmentent

la productivité de nos forêts.
 

   
- NE

La production de cette prière a été

payée par Y. L., pour faveur vbtenue

par l'intercession de Marie, Reine des

Cueurs, avec promesse de publier dans

les Journaux.
PRIERE EFFICACE A

MARIE, REINE DES COEURS
1) Marie, Reine des Coeurs, avocate

des cuuses désespérées, Mère si pure, s1

conspalissaänte, Mère du Divin Amour et

pleine de lumière divine, je mets entre

vos tains si lendres les faveurs que nous

implorens de vous.
Regurdez nus coeurs, nos Dbescins spi-

rilueis el tumporels, vous puuvez noue

exaucer par les mérites de votre divin

Fils, Jésus-Christ.
Nous promettons, sl Nous sommes

exaucés, d'aider à Vous faire connaître
sous le vocable de "MARIE REINE LES
COEURS et de chercher à répandre vo-

tre gloire veleste.

Kaaucer-nous près de votre autel, où

Tous les Juurs vous donnez tant de preu-

ves de velre puissance el alnour pour la

guérisun de Fame et du corps.

Nous impl'orons aveu tendresse: de-

mundtez À Jésus notre guérison notre

pardon, notre persévémFanre finale
ir Marie, Reine cles Coeurs, “ntendez-

fous. Nous avons vonfiance en vous.

«+ Marie Heine des Coeurs, guérissez-

tops, Nous avons confiance en vous.

0 Marie. Reine des Tveurs, exaucez
nous Nous avons confiance en vous.

N.B. — Réciter cette prière 9 jours
consécutifs, se confesser, et faire In sain-
te communion.

Iropritauatur. 4-1. Chaumont, PA. V6G.

MONTREAL, ¥ mai 193%,
Ju 7-14-21.

 

 

VGOVOLY

 

>

 

PETITESANNONCES
CHIEN PERDU: Un chien à poil |

brun foncé, nez et extrémité de pILLES “MAIGRES”!

la queue noirs, de race terrier, |VEZ VOTRE FORME.

PERSONNEL
RETROU-

Gagnez

âgé d'environ 6 mois, pesant 5 à 15 à 10 liv. Les Tablettes toniques

6 livres, a été perdu vendredi |Ostrex vivifient. Améliorent l’ap-

le 8 juillet entre 4 et 5 heures |pétit diminué par manque de fer.
de l'après-midi. Récompense pro-

mise à qui donnerà des renseigne-

ments ou indications au Dr CHAR-

Format d'introduction, 60c seule-

ment. Toutes pharmacies.

 

LES BOISVERT, 36 rue Frontenac IMONTRE-BRACELET PERDUE:
rivière Clyde: Tél: 233, Lac-Mégantic. Jt 14 P \Montre-bracelet de garçon, de belle

se assistance MM. et Mmes Ed-

mond Chabot de Waterberry, Conn.

Henri Chabot et Honorius Chabot

‘du même endroit, MM. et Mmes

Roland, Maurice, Lauréat, Raoul

Faucher, MM. et Mmes René Cou-

ture, Maurice Roy, Albert Bégin,

Mme Gustave Faucher, Mlle Si- 
|

monne Faucher, tous de Thetford-

les-Mines, M. et Mme Alcide Ga-

boury, de Valleyfield, MM. et Mmes

Raymond Mercier, de Sherbrooke,

Fidéle Champagne de St-Martin,

Gédén Talbot, Albéric Perron, Alf.

Veilleux, Wilfrid Perron, Aurèle

Perron, Philomon Grégoire, tous

de Shenley, MM. et Mmes Ls Ph.

miny, vicaire. La quéte fut faite

par MM. Marcel Boulet et Robert M. Gédéon Couture

Roy. Les porteu d’honne -toes on Ee cine10v| eur! subifement
a SpringhillDion, Rosaire Fortin, Edmond Gi-

roux, Adolphe Lapointe et Ar- Trois . familles da notre ville

thur Giroux; le cercueil était PoT- ;viennent d'être douloureusement
té par MM. Denis Boulet, Robert éprouvées par un deuil inattendu.
Roy, Marcel Boulet, Roland Bou-la Springhill, près de Lac-Mégantic
let, Ernest Turcotte et Armand'est décédé subitement M. Gédéon

o
o

valeur, a été perdue mercredi, 6

juillet sur les Terrains de Jeux.

PIANO A VENDRE: Piano en bon En or blanc avec bracelet de cuir

état, un vrai bargain pour du comp- gris. Récompense promise à qui

tant. S’adresser à: 25A Boulevard jrappertera au BUREAU DE L’E-

564-W, Lac- [CHO DE FRONTENAC, qui’ vous

Jt 14, 21 P fournira ‘'e nom du propriétaire.

Juill, 14

 

des Vétérans, Tél:

Mégantic.

 

 

CHALET A LOUER: Chalet situé

|

MAISON A VENDRE: Maison si-

Fortier, tous neveux de la dé-

funte. Le fleurs étaient portées |
Couture à l’âge de 67 ans et 3 mois

Ce départ soudain a causé un vif

sur le chemin de la beurrerie, à tuée au camp militaire, très bon en-

proximité de la ville. Lumière é- droit pour la télévision, à vendre.

lectrique. vaste terrain. S'adresser Pour détails s’adresser à: L’ECHO
par MM. Jean-Guy Chamberlain, ‘émoi chez la population de Spring

René Fortier, Réal Fortier, Jean- {hill où le défunt était bien connu.
Guy Morin, René Dubois, Ronald Depuis toujours, l’état de sa santé
Roy, Bernard Boulet et Maurice paraissait excellent, en dépit de
Morin. ,

| DE FRONTENAC, tél.: 198, Lac-à Tél: 58 J, Lac-Mégantic.
oct. 29 jno2 juin jno Mégantie.
 

 MAISON A VENDRE: 2 maisons

situées sur le même emplacement,
Talbot, Laurent-Pau] Talbot, Em-

manuel, Roger, Paul-Emile et Gas-
ton Talbot, Mlles Denise et Hélène

Talbot de Shenley, M. et Mme

François Quirion, de Lac-Mégantic,

Mme T.C. Martin, du même en-

droit, M. et Mme Elphége Gagnon

de New York, Mlle Colette et M.

Ronald Nadeau, Mlles Claudette et

Suzanne Nadeau de Newark, N.J.

Aux membres de la famille é-
‘ ;
prouvée, l’Echo de Frontenac offre

ses sincères condoléances.

DECES DE MADAME
EDMOND FORTIER
A Lac-Mégantic est décédée ré-

cemment, Mme Edmond Fortier,

née Marie Boulet, à l'âge de 67

ans et J mois. Madame Fortier a

succombé à une longue maladie, à

la residence de sa fille Mme An-

tonio Morin, de la paroisse No-

tre-Dame de Fatima. Son époux l’a

précédée dans la tombe il y a un

an et 3 mois, soit le premier mars

1954. La defunte laisse pour la

pleurer dix enfants dont deux fils

MM. Léo Fortier, de St-Evariste et

Robert Fortier, de Montréal; huit

filles, Mme Antonio Morin (Marie-

Rose) de Notre-Dame de Fatima,

Mme Cyrille Pelchat (Mérilda) de

Sherbrooke, Mme Laurent Cham-

berlain (Aurianne) de Sherbrooke,

Mme Fernand Quennevlle (Alice)

de Blue Water, Ont., Mlles Yvonne

et Ida Fortier de Montréal, Mlle

Irène Fortier de St-Janvier et

Mme Emilien Dostie (Lucienne) de

Montréal; vingt petits-enfants:

Micheline, Diane et Gérard Mo-

rin, Jean-Guy. Ronald et Francine

Chamberlain, Claudette, Renée et

Réal Fortier, Shirley Quennevil-

le, Donat, Yvon et Carole Fortier,

Ghislaine Dostie, Fernand, Yvette,

Fernande, Cécile, Paul-Emile et

Jeannine Pedchac; ses gendres:

MM. Antonio Morin, Cyrille Pel-

chat, Laurent Chamberlain, Fer-

nand Quenneville et Emilien Dos-

tie; ses belles-filles, Mmes Léo et

Robert Fortier; ses fréres, MM.

Joseph et Joachim Boulet, de Lac-
Mégantic, Thomas Boulet de St-

Bruno de Guigne, Cté Témiscamin-

gue et Georges Boulet de Belle-

combe; sa soeur, Mme Philomène

Beaulieu de Brunswick, Me; ses

balles-soeurs: Mesdames Joseph,

Joachim, Thomas, Georges et Al-
fred Boulet.

Le service et les funérailles ont

eu lieu jeudi le 23 à Notre-Dame

de Fatima. La levée du corps fut

faite par M. l'abbé Conrad Gaouet-

te qui ehanta également le service

assisté de MM. les abbés Léopold

 

 Lemay, curé et Ange-Amé Mont-

son âge avancé, et rien ne laissait
Dans l'assistance très nombreu- prévoir, va sans dire, une mort

aussi prématurée.
C’est à la demeure de M. Féli-

cien Lecours que la mort est venue

le chercher, samedi dernier, le 9

juillet. La dépouille mortelle fut

transportée à Lac-Mégantic et ex-

posée à la morgue Jacques Frères

qui avaient la direction des funé-
railles. Le service fut chanté à

l’église de Springhil] mercredi ma-

tin à 9h.30 et c’est là que se fit

l’inhumation. .

Feu M. Gédéon Couture laisse

pour le pleurer son épouse, en se-

condes noces, née Marie-Louise

Fortier; il avait épousé en premier

mariage Dame Aimée Gagné. De

se on remarquait les parents de la

défunte, nombre d'amis de la fa-

mille tant des paroisses avoisinan-

tes que de la ville même. La dé-!
pouille mortelle avait été exposée

au salon mortuaire de la maison!

Jacques & Frère, qui avait la di-

rection des funérailles. !

Aux membres de la famille en

deuil l““Echo de Frontenac” offre

ses sincères condoléances. |

Un représentant de notre
journalvisite nos

A VENDRE: Bonne propriété de
12 appartements, aussi deux Ma-

une à 2 logements et l’autre à 1
en bonnes conditions.

gasins situés dans le centre de la logement,

ville; bonnes conditions de paiement

N'hésitez pas, adressez-vous à:
HONORE MERCIER, Lambton,
Cté de Frontenac, Tel: 30.

juin 9, JNO

' S’adresser %: 145 rue Frontenac,
tél: 242-W, Lac Mégantic.

A. 12 jno

 

TERRES A VENDRE: Une terre
situé à ! mille de l'église seule-

ment, rue Laval, un gros roulant,

. . 29 bétes a cornes, 2 chevaux, ete.

CHALET à VENDRE ou à LOUER Aussi compris un lot à bois; les bâ-
Chalet tout meublé, situé sur Je tisses de la ferme sont bien cons-

chemin de la Bale des Sables, eau truites et modernes. Une autre
courante, électricité, téléphone. terre sur le chemin de Spaulding,

S.v.p. vous adresser a Tél: 44 ou 200 acres: gros roulant, 30 bétes

Tél :493-J, Lac-Mégantic. ; ‘a cornes, 2 chevaux, aussi bois de
Juin 2 jme. commerce et banc de gravier. S'a-

dresser à ALPHONSE FORTIN,

126 rue Salaberry. Tél: 734, Lac-

  
 paroisses

Noux avons entrepris i} y a une

{couple de semaines, une tournée à ; , ; ;

i travers les différentes paroisses police, de Lac-Mégantic, Réal Cou-
de notre comté. En effet, M. Gé. jture de Springhill, et Louis Cou-

rard Poulin fils du directeur de ture de notre ville; Mme Raymond
. ; Le» … {Viens (Hélène) de Montréal, Mme

notre journal. et préposé à ce tra- Pa Trembl (Roland a ,

vail de sollicitation et de percep- | aul Tremblay (Rolande) de Qué.

ices deux alliances, naquirent sept

enfants dont 3 garcons et 4 filles:

‘MM. Henri-Paul Couture, chef de  
i

là la saison un bon chalet, sur une

CHALET À LOUER: Vous désirez

un chalet? Si oui, j'ai à vous offrir

à la semaine ou au mois, ou encore

belle plage confort et accomodations,

Adressez-vous a: ATHANASE

GIGUERE, 57 rue Papineau. Tel:

536-J, Lac-Mégantic. 80 juin P

Mégantic sud.

Jn 23 - 30, Jt 7-14 21 P.

 

TERRES A VENDRE: Très belle

ferme offerte à prix exceptionnel:
située à 4 milles à peine de Lac-

Megantic; superficie de 40 acres

en culture; maison, grange, ete,
tion, passe de paroisses en parois-

ses de villages en villages, de por-

tes en portes même. Jusqu'ici l’ac-

cueil que l'on a fait a notre porte-

parole est des plus encourageants,

des plus sympathiques et déjà de:

nombreux abonnés nouveaux sont

venus s’ajouter à la liste déjà con-

sidérable de ceux qui reçoivent et

lisent chaque semaine, le journal de

leur région l’Echo de Frontenac.

Dans chaque paroisse, autant que.

faire se peut, nous plaçons un cor-

respondant lorsque nous n’en n’a-

vons pas déjà, ainsi, d'ici quelques

semaines votre journal régional

pourra compter sur au moins un

correspondant dans chaque parois-

ses, dans chaque village et il lui

sera possible de vous offrir un

service de nouvelles encore plus
complet que celui jusqu'ici connu.

De plus, lorsque ce travail de solli-

citation et de perception sera com-

plèté, il nous fera plaisir de pu-

blier une liste complète de tous les

noms de nos correspondants ou

correspondantes.

bec, Mme Paul Campagnat (Berna-

dette)’ de Lac-Mégantic et Mlle

Lucille Couture de Montréal.

Dans notre prochaine édition,

nous publierons un compte-rendu

des funérailles. :

Aux membres de la famille en

deuil, l’'ECHO de Frontenac offre

ses sincères condoléances.

LE BIEN-ETRE VISUEL
L'acuité visuelle

et la sécurité sur la route

La nuit venue, plus un chauf-

feur conduit vite plus il réduit
la distance à laquelle un danger,

devant lui, un obstacle quelconque

peut être prévenu.
Des objets qui se déplacent ra-

pidement créent facilement une

confusion visuelle que l'oeil cepen-
dant, s’il est en très bon état a-

près la correction voulue, peut fai-

re disparaître par sa qualité de

perception rapide, d’acuité éloignée.
Il ne faut jamais perdre de vue

ainsi que sucrerie de 3,000 érables.

Comptant raisonnable exigé, balan-
INSTITUTRICES DEMANDEES: ce à termes très faciles, — Autre

Sept institutrices diplômées sont lierre à 3 milles de la ville, sur

demandées pour enseigner dans la fonte nationale; ferme à vendre

 

{municipalité scolaire de Ste-Cécile, avec bâtisse à prix raisonnable ou
de Frontenac. Les personnes inté- à échanger pour maison en ville.

ressées sont priées, pour plus de!__ Une autre ferme dans même
renseignements, de s'adresser ; à: rang, à peu près même superficie
HENRI ROY, Secrétaire-trésorier, bonnes bâtisses; sucrerie- dé 3,000

Ste Cécile. Jn 80, Jt 7, 14 érables avec gréement de trois ans
d’usage seulement, si désiré, pres-

ATTENTION: J'ai en mains UN {que neuf. Pour plus de détails,

terre avec tout le roulant, animaux |s'adresser à: HENRI LATULIPPE

y compris, à un mille de la ville |25 rue Frontenac, Tél: 258-W, Lac-
sur la grande route. Seulement| Mégantic.

$1,300.00 comptant, balance par

paiements facile; ‘une autre terre

de 120 @cres, bien bâtie, avec su-! MAISON A VENDRE: située au

crerie de 1500 érables et 300 cordes numéro 8, rue Michaud. Pour in-

de bois de papier, à % de mille de formations, s’adresser à Mme J.
la ville; une autre terre de 212;/ A. Bélanger, 117, rue Frontenac,
Acres avec 6,000 érables, dont 4,080 Lac-Mégantic.
équipées en neuf avec tout le rou-

lant; une autre terre de 135 âcres, VASTE LOCAL A LOUER: Beau
avec tout le roulant, animaux y [poste de commerce pour magasin

compris. Si vous désirez échanger |de chaussures ou cordonnerie, bien

votre terre pour des maisons dans jaitué dans un endroit commercial.

 

A. 12 jno.

 

 

LA DIRECTION que la distance à laquelle, sur la

; route, un obstacle peutêtre décou-
vert diminue inévitablement en
proportion directe de l’augmenta-

tion de vitesse. Et également que

la facilité de bien voir où le man-
que de cette facilité sont vitaux
pour le chauffeur et ses passagers,
L'un des problèmes visuels les

plus communs aux automobilistes,
comme à tout le monde, c'est la

myopie qui empêche de voir claire-
ment des objets à distance. Un

chauffeur myope lit mal les indi-
cations qu’il croise sur la route
et juge difficilement de la vitesse
ou ne peut même parfois reconnai-
tre les intersections du chemin.

 

 TEE NLEE la villesde Lac-Mégantic, j'ai en
mains 29 maisons à vendre ou à
échanger; aussi 2 petites terres

en ville, à 5 arpents de l’église de
Notre-Dame de Fatima; un bel

hôtel, rue 'Frontenac, 32 chambres,
grill et taverne; une maison sur
rue Champlain, une autre rue La-

violette et une belle propriété rue
Agnès avec 5 chalets; une belle
boulangerie moderne à Lac:Mégan- |
tic et aussi commerce; toutes ces |

 
ciles. Si intéressés, adressez-vous
à ALPHONSE FORTIN, 26 rue
Salaberry. Tél: 734, Lac-Mégan-
tic Sud.
Juin 16, 23, 30, Juill. 7, 14, 21, 28;

  
 

Le fait de posséder un champ

 

 

Août 4, 11, 18 P.

.

Pour plus de détails, s’adresser
J. EMILE CLOUTIER & FILS,
marchands, 37 rue Salaberry, Tél:

302 ou 210, Lac-Mégantic Sud.
Jt 7-14-21-28.
 

SUCRERIE A VENDRE: Belle

érablière située sur le chemin de

Springhill, à 1 mille du ‘village,

route.34. Très bonne cabane à sucre
avec bon camp, écurie, etc, 2,200

chaudières en aluminium, le tout
propriétés à des conditions très fa- 'aitué près du lac, sur vaste terrain

plantation de 15,000 arbres, Prix
très raisonnable, une vraie aubaine
quoi! S'adresser à BENOIT BU-
REAU, Tél: 285 W, Lac-Mégantic
ou 4 AIMETRUDEL La¢:Mégantic

Jn 80, Jt 7 - 14-21P

 

  

   



çonnet était disparu. Apercevant à

L'enquête du coroner est tenue
sur ce drame de
Nous parlons, ailleurs dans cette

édition, de la tragédie dont les ri-

ves de notre lac ont été le théâ-

tre dans l'après-midi de diman-

che dernier et au cours de laquel-

le un garçonnet de 9 ans et 10

mois, Rénald Foley a perdu la vie.

Lundi soir, à 8 heures, le Coroner fils. C’est à ce moment que M.

de notre distriet, le Dr Charles

Boisvert dirigeait l’enquête sur les

circonstances qui ont entouré la

tragédie. Cette séance de la cour

du Coroner avait lieu dans l'édifice |
Jacques et Frère, entrepreneurs de

pompes funèbres, où reposait enco-

re le corps de la petite victime. Le

jury se composait de MM.J. E. Al

Roger, Bruno Cloutier, Wilfrid

Richard, Hormidas Guérin, Jos, La-

<roix et Raoul Perron. M. Roger

présidait le jury. On y remarquait,

encore le constable J. Donat Du-;

quette, de la Police Provinciale.

Trois témoins furent tour a tour

entendu, d’abord le père de la vic-

time, M. Hormidas Foley de No-

tre-Dame de Fatima, qui relata les

faits, incident et détails qui entou-

rèrent, à sa connaissance, la tra-

gédie: rappellant que la famille

avait quitté le toit paternel pour se

rendre à la plage près des Ter-

rains de Jeux, sur les bords du Laz

Mégantic. …

Arrivés là, tous s’installèrent le

mieux possible sur le sable et M.

Foley entendit alors son enfant lui

crier: “Papa”, voulant sans doute

attirer l'attention de son père sur

son entrée dans l'eau du lac, Se:

pinçant alors le nez de la main, il

se laissa choir volontairement dans

l'eau, puis, en resortit pour se

passer la main dans les cheveux|

et la figure. L'enfant était gai, et,

le papa riait et s’amusait avec lui!

Le garconnet avait, à ce moment là

de l’eau jusqu’à la taille seulement.

Le papa s'étant retourné pour s’en-

tretenir avec sa petite fille tout

près de lui sur la grève, quelle ne

fut pas sa surprise d'entendre son

épouse lui crier “Où est Rénald?

Où est Rénald?” En effet. le gar-

quelques pieds de lui M. Ludger

Lessard, M. Foley le pria d’aller

faire, au micro, l'annonce de la

 

avec une

LESSIVEUSE
‘et un CHAUFFE-EAU

ELECTRIQUES

®
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THE SHAWINIGAN WATER AND POWER :
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l'onde
dispariton de son enfant. Durant

ce temps, le père en proie a une

grande nervisité, doublé d'une in-

 

quiétude facile à comprendre, en-

leva ses habits et se diriged dans

l'eau, vers l’endroit où, quelques

minutes plus tôt, il avait vu son

Foley, selon sa déclaration, enten-

dit une voix qui disait “On l'a”.

Le témoin déclare qu'on l'avait re-

tiré de l’eau à une distance de quin-

ze pieds de l’endroit où il avait été

aperçu vivant pour la dernière

fois. Le papa ajouta, en terminant

son témoignage, que l'enfant a-

vait mangé légèrement au repas du

midi.

Le deuxième témoin est Clément

Custeau, 16 ans, de lu paroisse Ste-

Agnès. Il raconte en ses propres

termes, comment il s’est porté au

secuurs de l’enfant Foley qui se

noyait. Custeau venait de se bai-

gner, et se promenant sur le ri-

vage, il regardait les autres bai-

gneurs à l'endroit où il est per-|

mis de se baigner, l'enfant Foley

étant à se baigner en dehors de la

plage du Terrain de Jeux, c'est-a-

dire vers les terrains de “Lake Me-

gantic Pulp Co”, Il se trouvait a-

lors à environ 350 pieds du lieu

de la tragédie. Entendant le cri du

haut-parleur annoncer la dispari-

tion d”‘un petit poney”, plus pré-

cisément ‘‘un petit poney se noie”,

le jeune Custeau crut à une farce,

et n’y porta pas attention, Devant

la répétition de l'appel, ne saisis-

sant pas exactement la nature de

l'annonce, il eut le pressentiment

que quelque chose de grave se pas-

sait, et il se dirigea vers l’endroit

précisé par l’annonceur. Plusieurs

étaient là, effectuant des recher-

ches. Custeau fit un plongeon de

surface, exécuta quelques mouve-

ments à la nage, pour apercevoir,

gisant au fond du lac, le corps de

I'infortuné bambin. Il reposait

sous une épaisseur de 8 pieds d’eau

environ. De nouveau le dévoué

sauveteur plongea en direction du

noyé dont il s’empara pour le ra-

mener, toujours en nageant, sur

le rivage. Selon la déclaration du

jeune Custeau, le bambin n'’avait

donné aucun signe de vie. Tout ce

dont nous venons de relater, se-

lon ce témoignage, s’était succédé

dans un laps de temps ne dépas-

snant pas 5 minutes!

Le dernier témoin entendu fut

M. Emile Vachon qui se trouvait

sur le terrain au moment du dra-

me. On sait que M. Vachon sans

occuper de fonctions officielles à

l'O.T.J. se fait Un plaisir de se te-

nir sur le terrain aussi souvent

que faire se peut pour surveiller

les réparations à être effectuées et

maintenir l’ordre. Selon lui, l'en-

fant ne s’est pas noyé sur la place

de l’O.T.J. même; il fait remar-

quer qu’en effet il y a là deux en-

droits désignés par des encadre-

ments dans le lac même; qu'en de-

hors de ces genres de piscine per-

sonne n’est autorisé à se baigner.

11 dit avoir annoncé la nouvelle de

la disparition de l'enfant aussitôt

après l’avoir connue, et en moins

de 5 minutes, l’enfant était sorti de

Peau, ce gui peut signifier que ie

jeune Foley est demeuré durant

environ 8 minutes dans l’eau.

Le Coroner Dr Charles Bois-

vert fait ensuite connaitre le té-

moignage du Dr Jacques Huard qui

à fait l'examen du cadavre. Selon
le docteur Huard. Rénald Foley
est mort noyé, et la mort avait

fait son oeuvre lorsqu'on l'a reti-

ré de l’eau.

Les membres du jury se reti-

rèrent donc pour délibérer, et qua-

 

 

* Victoriavill

ou la 9eannées.

COURS COMMERCIAL:

COURS TECHNIQUE:

Examen d'admission a

ENTREE:
Tél. 3901 

COLLEGE SACRE-COEUR
Pensionnat, édifice moderne, vastes cours,

superbe auditorium, caféteriat.

COURS CLASSIQUE (Latin-sciences) après la 6e, la Te, la 8e

après la 9e année.

après la 9e. année.

4e lundi de juin-à 9 h. 30 a.m.
7 septembre — DEMANDEZ LE PROSPECTUS

e, P. Qué.

u Cours Classique le

L'ECHO DE FRONTENAC,jeudi. 14 juillet, 1955

A LA PLAGE VALLEE DIMANCHE LE 17tre ou cinq minutes plus tard, ils

réapparaissaient dans la salle. Le

président M, J.E.A. Roger fit alors

connaître la décision des jurés:

“Mort accidentelle”. Il n'y eut pas

de remarques faites de la part des

jurés; on fit toutefois une simple

"suggestion, celle de faire installer

un affiche à cet endroit du lac.

lieu du drame, portant l’inserip-

‘tion: “DANGER”. Des remercie-

| ments furent adressés au jeune

sauveteur, Clément Custeau, puis

cette enquête pris fin.

Soulignons, avant de terminer,

le rapport de cette nouvelle que

deux prêtres et un ecclésiastique

se trouvaient alors sur les Ter-

raius de Jeux, M. l'abbé Jacques

Paquin, aumônier de l'O.T.J., M.

ll'abbé Ange-Aimé Montminy, vi-

caire à -Notre-Dame de Fatima,

et M. l'abbé Pierre Béliveau, ec-

clésiastique; l'un d'eux, M. l'abbé

Pâquin, administra le garçonnet.

Pendant près d'une heure, on’ pra-

tiqua, malheureusement en vain,

@ ARGENTINA ROUCA le lutteur ucrobate le plos popudane au

monde, pesunt 228 litres area combat 0 JOHN SWESKY

230 livres, connu et repute dans tous 
la respiration artificieile, et se

succédèrent dans ces efforts, MM.

Emile Vachon, Clément Custeau,

et Ramsey Goyette. Pendant ce

temps, un médecin était mandé,

et le Dr Jacques Huard arrivait

sur les lieux, et donnait instruc-

tions et conseils d'urgence en de

telles circonstances. De son côté

Jacques et Frère mettait à la dis-

position des sauveteurs un réser-

voir d'oxygène.

CONCERT MOLSON
LA SOCIETE MUSICALE

DE MEGANTIC INC.

Directeur Musical :

Hugh Parenteau

1—The Thunderer

Marche Sousa

2—Pacific Grandeur
Ouverture J. Olivadoti

3—Deep River Rhapsody

Harold L. Walters

4—Colone!l Bogey on Parade

Marche Fantasia,
K. J. Alford

5—Teddy Bears Picnic
J. Bratton

6—Straussiana, Sélection

Valses Strauss
Arr. J. S. Seredy

7—On The Mall,

Marche E. D. Goldman

INTERMISSION

8—Lights Out

9—Star Dust

10—The Gypsy Baron
Juhn Strauss

Arr. H. L. Walters

11—Melody of Love

Arr. Payl Yoder

12--Dark Eyes, Gypsy Folk Song

Arr. H. L. Walters

13—La Golondrina, N. Serradell
14—A Hot Time in the Brasses

Tonight H. L. Walters

15—To Look Sharp, Gillette

Band Arrangement

. M. Merrick

O CANADA

Carmichael

On est prié de noter que notre

fanfare fera un échange de con-

certs avec celle de St-Georges de

Beauce, ainsi le programme que

nous donnons ici sera interprété

mardi soir en notre ville, puis

mercredi soir, soil le lendemain,

à St-Georges de Beauce. Par

contre la fanfare de St-Georges

viendra donner un de ses con-

certs à Lac-Mégantic au kiosque

du Boulevard des Vétérans mar-

di le 26 juillet, à 8 heures du soir.

Nous en reparlerons dans la pro-

chaine édition de l’Echo.

MISE AU POINT
Au lendemain d'une épreuve,

il est toujours très difficile et

très onéreux pour les deux par-

tis affligés de commémorer ces

souvenirs sans risque de peiner,
l’un ou l’autre.

Je crois cependant qu'il est de

notre revoir de rafraîchir à la

mémoire des parents le, règle-
ment qui a toujours existé et qui
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de dutte d'Ametique

es centres les plis

pesant

pop are   
 

continue d'être en vigueur à l'O.

TJ. Croyez que Je ne veux au-

cunement blamer qui que ce soit

Je suis assuré, et Je puis parler

avec expérience, que duns cette

récente épreuve 11 n'y eut auveu-

ne négligence. Lex parents ont |

montré un courage héroïque, et|

les autorités de l'OT.J. ont don-

né tout ce qui est humaimnement

pussible de donner.

Nous pouvons dire en toute

sincérité qu'il y a eu un concours

très remarquable de la part des

assistants. Nous sommes main-

tenant convaineus que s'il s'eut

agi d'une simple noyade, le se-

cours rapidement apporté aurait

été suffisant pour protéger et

garder la vie de la malheureuse

petite victime. Dieu en a dispo-

sé autrement. En face de la

Providence, rien ne résiste.

Il ne faut cependant pas, chers

parents, garder pour vela vos en-

fants dans votre cour. Vous pou-

vez nous les envoyer en toute

confiance. En leur rappelant de

se soumettre à l'autorité, il n’y

a, à mon humble avis, aucun dan-

ger. Ils seront continuellement

sous la surveillance de moniteurs

et de monitrices pour la durée

des jeux. A la natation, vous

pouvez mettre toute votre con-

flance en l’instructeur de la croix

rouge et ses trois assistants.

Vous devez cependant remar-

quer que notre durée de surveil-

lance s'exerce de neuf heures du

matin à quatre heures de l'a-

près-midi sur semaine seule-

ment.

De quatre heures p.m. a dix

heures p.m., nous ne tolérons

aucun enfunt sans être accompa-

gné de ses parents. Ce sera aus-

si votre devoir de les rappeler à

la maison après quatre heures.

Il en est de même pour toute lu

journée du dimanche.

Si nous acceptons les adultes

après quatre heures p.m. il ne  

A LA LUTTE
Une autre interessante seance de

lutte se devoutait devant les veux

de quelques centaines de specta et Buteh Neron de Quebec

teurs, dimanche sor dernier, nu

Stade Megantie.

s'ouvrit à 4 heures, et Mtre Bm

thélémy Durand agissait comme

annonceur. Le directeur de ce pro.

 

faudrait pus avancer son vadran

et venir ainsi interrompre les

Jeux des jeunes vers deux heu-

res, ou encore se mêler à lu na-

tation et créer ainss un problé-

me très algu

Nous comptons sur votre gene-

reuse collaboration et nous vous

invitons à vous rendre en très

grand nombre à VOTRE OT J

A lu famille éprouvée et qui a

su accepter si chrétiennement

son épreuve, le comté protee-

teur et le personnel de l'Oeuvre

des terrains de jeux offre sa sym-

palhie la plus sincere!

Fernand GRENIER

(Moniteur)

À PROPOS DE CAMPEMENT

Nous voilà reventies, saines et

sauves, bten entendu, de ce fa-

meux campement où pendant

quelques jours nous avons goù-

té les joies de la vie au grand air

Comme l'avions projeté,

nous nous sommes efforeces, au

nous

cours de ces Journées, de prépa-

rer nos cheftaines et leurs assis-

tantes à faire face aux responsi-

bilités qui les attendent sur le

terrain de jenx, durant

cances. C'est raison que

toutes semblent satisfintes

commencent déjà à forme

projets en vue du prochain cam-

pement qui aura licu à la fin de

l'été En attendant, bienvenue

à tous à l'OTJ

Ange-Aunée ROY,

momitrice

les va-

avec

 

 

IMPORTANCE DE LA
DIETE POUR LA BONNE
SANTE DES DENTS

Le bon état des dents dépend de
l’alifnèntation. Tout le monde en
convient. Mais que l’abstinence de
certains aliments soit plus impor-
tante que la diète elle-même lorsqu'il
s'agit de prévenir la carie dentairé
voilà qui en surprendra plusieurs.

Le jeune enfant, en période de
croissance, et dont les dents se for-
ment, devrait trotiver les quantités
requises des éléments constructeurs
qui se trouvent dans toute bonne
diète. Les aliments qui entretiennent
la bonne santé générale profifent
également à la santé des dents.

Cependant, après l'apparition des
dents, il faut éviter l'excessive con-
sommation d'aliments et de boissons
sucrées. C’est là, un grand principe
à retenir.

Des études sérieuses ont démontré
que les acides produits dans la
bouche lors de ‘la fermentation des
hydrates de ‘éarbone, spécialement
du sucre, sont \a cause principale de
la carie dentaire. D'où l'importance
de réduire au minimum la consom-
mation de sucreries telles que bon-
bons, pâtisseries, gomme à mâcher
et boissons sucrées.

Au cours de l'adolescence, une
diète équilibré est'le meilleur auxi-
liaire s laprévention. des affec-
tions des gencives et des tissus qui
supportent les dents: la mauvaise
condition, de ces tissus est, en effet,
la principale cause de la perte des
dents, passé 35 ans,

Les alimentsquotidiens essentiels
pourgune alimentation appropriée,  

sont, de l'avis des experts, les sui-
vants: lait, légumes, fruits, viande
et beurre.

Les dentistes soulignent que les
aliments doivent être choisis non
seulement pour leurs qualités nutri-
tives mais tout aussi bien pour leur
action physique. CeHe-ci joue un
rôle important: elle maintient la
bouche en un parfait état de propreté
et fournit aux mruscles, utiles à la
mastication, l'exercice dont ils ont
besoin.

Parmi les aliments qui jouent ce
rôle figurent les carottes et le céle-
ri, les pommes et les oranges. C'est
en mangeant de semblables aliments
qui ont une puissante action de cu-
ragej que, sans le secours de la brosse
à dents, l'homme des temps passés
.parvenait à tenir sa bouche libre de
bactéries.
Les pilules vitaminées, soulignent

fes dentistes, ne sauraient remplacer
les éléments essentiels d'une bonne
diète. Ces pilules sont de véritables
remèdes et ne devraient être pris
que de l'avis du médecin ou du
dentiste. Une diète variée fournira
toutes les vitamines essentielles à
l'enfant.

Le lait est indispensable à une
diète équilibrée ; elle est d'une parti-
culière importatice dans ia diète d'un
enfant. Les cellules qui bâtissent les
dents et les os ont besoin d'une forte
uantité de calcium. La saine forma-

tion de l'émail en’ dépend. L'émail,
en effet, se développe dans les
mâchoires au cours d'une longue
période de temps: de quatre mois
avant la naissance jusqu’à l’âge de
huit ans environ.

à titre de service de la ranté
qe la Ligue d'Hygiène Dentaire

Publié
publique

de ls Province de Québec.
 

“vamme de lutte, M. Sannrel Mesa,‘

en surverllan lexecution,

d'habitude.

| Dans le combat, en vil

sored

prenuet

aux prises Bob Etmer. de

Maisons
|
ter que Bob rempluçail er sou la

li programme [Rad Hecker, lie Rai de la savate que

Ton devait von en scène mais qui

ne put figurer, ayant ete victime

d'un acedent, la veille: Apres 4

minutes et db socondes, Neron se

vit force de coder

Fhier

dernier rénssissait une prise de

la chute a son

adversaire alors que ve

bras fort embarussante

Dans le sécond engagement, Sam

Chuck, de Montreal, xe

avec Paul Néron de Quebec,

finir Notons en pus

mes nit

dans

une chute à

Lsaut un geste qu manqua de deh

catesse de la part de Neron qui, au

moment de recevoir les instrue

tions habituelles de l'arbitre, appli

un léger coup du

revers de son poing n la tete De
qua à ve dernier

plus, Nevon refusa d'enlever la bn

gue qu'il portant ao dowt, declarant

qu'il ne lui etait pus possible de

l'otilisa à tnaintesla retirer. H
reprises pour égratigner ln

de son adversaire, ce que voyant,

l'artitre, avec l'aide de Sam Chuek,

lui saisit ln main et en retira Pan

neau. Après 18 minutes et A0 se.

condes, Sam Chuck abandonmut In

partie alrs que Néron réussissait

une belle prise de cisean nu cou

Le troisieme combat mellnt aux

prises Constant Labrec et Jumping

Joe White dans un 2 de 3 à fim,

Ce fut un dur et captivant combat

au cours duquel l'un et Pautre des

lutteurs  déployétrent des efforts

surhumains pour gagner Ia partie,

C'est Jumping Jos White qui réns 
des ley, 3] secondes,

 
i

éUisit la première chate en 1X minutes

Une mention sun

pose relativement à cette partie du

rombat. Labree xe trouvait en de

hors des cäbles et 1] se tenait de-

bout face à son adversaire, lorsque

ce dernier se laissant tomber sur

la tête et

mains,

s'appuyant des deux

deux jumbes

vers le con de Labree qu'il cntours

dirigren ses

solidement de ses prodg pour le ra.

mener dans le rond avec une vites-

se remarquable, Ce bon coup, tout

comme plus d'un autre qui le suivi-

rent, fut longueemnt applandi par

leg spectateurs, La deuxième chute

fut remportée par Labree après

9 minutes et 27 secondes. Durant

tout ve temps, labrec s’exerça à

pratiquer de bonnes prises sur Joe

White, et c'est au moyen de la

tourniquette qu'il réussit à rempor-

ter la chute. Dangla troisième chu

te, Jumping Joe donna du fil à re-

{ordre A Labree qu'il malmena au

plus haut point...et à tel point

que ce dernier portait à la figure

des blessures par où s’échappait le

sang. Après à minutes et bY se-

condes de lutte, V'arbitre disquali-

fia Labrec en considération de sa

conduite reprochable. Même dans
l'état où il se trouvait, Labrec ne

se déclara pas vaineu et il mani-

festa son mécontentement devant

la décision de J'arbitre. Au moment

où Jumping Joe se dirigeait vers

sa loge, Labrec le suivit, dans le but
évidemment de lui donner la mon-
naie de son change; un commence-

mnt de tumulte se fit enten-

dre dans l'assistance qui manifes-
tait sa désapprabation. C’est alors

que quittant sa loge, Sam Chuck

aAccourut auprès des lutteurs et tel

un signe de division plutôt qu’un
trait d'union, obligea Læbrec à re-
tourner dans sa loge.

Dans la grande finale de la soi-

rée, nous avons vu aux prises Paul

Néron et Butch Néron contre Sam
Chuck et Bob Ethier, dang un com-

bat par équipe, 2 contre 2. Le

combat fut rude, bruyant et très

intéressant. Après 7 minutes et
32 secondes seulement, Pau] Néron

forçant ce dernier à céder cette
première chute. La seconde chute 

comme

peng

réussit une prise sur Bob Ethier, :

PAGE CINQ

Jeunes filles maigres,
| acquérez une
| silhouette élégante
; Gugnez de 5 à 10 livres —

Ayez plus d'entrain
ces ne poussent prendre du poids

Co Cont Lo Calle est maintenant belle,
trsVIus de rocadees déchoumes, vibuins

tes Lablette< touniques Ostrex aident à
ps aunagir par pette d'appétit

tu “ous puede her Amehiorent digestion,
wo 5 Vocdient Tonvat d'astroduction, B0E
et Acquetes prends, ligue, énergie avee

Cina Late planus es

 

Cr pe a pen pres dan le meme

up Sit apes 6 munotes of HH

conde et Cest Peqiope Chick

Ihrer pu ta rernprertaa nlors quill

der oan tes epaudes du, Proul+
Neror nu rualelu. Butoh Neron

cat de rades cup de lu pant

ocho Chan lh Fates dan lu der

ee partie du terne combat les

Forneur  af'errnt nu Flier rt à

chat pu Prromphereut de teurs

her sutes nqnes Gmmiotes Gh ae

coude de dette Cette derniere

Deterfat ae rude pes les

de dursfrere, Neron quiessuxerent

cup et ce A 1epuetition

{Pans les deux quenners combats

atnst que dates le devnier Dan Fons

Ser agra! comune arate cepen

dant qne Sian Rosa achatle tros

l'un et l'autre du

tache déliente

seme cambat

rent envrogger ne

difficile, hardue même, mais lenrs

decisions rencontrerent lu satisfne

l'auditouretion d'a peu près tout

Dans une autre colonne de cette

 edition, nous publions le program

Îme de ln prochaine seunee de lutte
)
un Stade Megnntie

LES FAMILLES EN
| VACANCES
| Ta revne “La Famille” suggère

dans son numéro de juin des initin-

tives of des idées fort intéressan-

tes pour que In période des vacan-

ve soit profitable à tous les mem-

hres de la famille. Dans un arti-

cle intitulé Préliaddle aux bonnes va-

career, une mine de suggestions

pratiques sont formulées touchant

les ans à donner à ln

qu'on luisse, aux bagages à prépa-

rer. aux repas à faire en vacances,

qu’il

pour que les vacances

maison

n l'etat d'esprit et u climat

faut créer

profitables. Où

[nous nos vnennees? L'article sous

la tente répond À ce problôme.

1 cuggère une formule fort écono-

mique el que bien des familles de-

venient trouver nvantageuse. “Ta

Famille” à laquelle on s’abonne À

37460, Reine-Marie, Mont-

| réal, présente, dung le même numé-

| Cours

parents Jiront

l'orientation de

soient passerons-

chemin, 
|ro, quelques pages pur le

LClnssaique que Jes

Javer profit

(leurs enfants,

pour

FACTEUR ECONOMIQUE

Au moins un million de Cnana-

dien dépendent, en tout ou en par-

tie, sur pâtes et

papiers pour gagner leur vie.

l'industrie des
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Deux contes merveilleux

"GIGANTA" ef "SORTILEGES EN FORET”
par Myriel Gendreau

MBCMEICHMESNEYK338 10H2ADCBC5HEç
L'Apostolat de la Presse, quede contes de Myrfel Gendreau:

soutiennent les Pères de Saint- “Yannouk” et “Perd-Gagne”. Au-

Paul, à Sherbrooke et à Montréal, [jourd’hui il nous présente deux nou-

accomplit une oeuvre admirable, |veaux ouvrages du même auteur:

C'est notre “Bonne Presse” cana- |“Giganta” et “Sortilèges en forêt”

dienne-française, Comme celle de|Cez contes délicieux font suite aux

Paris, elle sert la cause de la vé- précédents et l'intérêt qu’ils susci-

rité, du bon goût et du progrès tent auprès de la jeunesse est par-

spiritue] dans le sens le plus élevé |tagé par nombre d'adultes aux-
de la pensée. Cette oeuvre de hau- |quels ne répugne point la lecture

te ‘culture ne se limite point aux |de récits fantaisistes générateurs

seules productions à teneur dog-|de poésie.
matique; elle s’adonne encore à la| Le conte est une forme litté-

vulgarisation des écrits de belle |raire assez ancienne et si recher-

tenue littéraire qui méritent d'a- ;chée des âmes saines qu’on le trouve

limenter le lecteur populaire et de dans la tradition de tous les petiples

satisfaire les saines curiosités in-|Il est dans leur folklore et se

tellectuelles. transmet de botiche à oreilles à

L’Apostolat de la Presse avait travers les générations. Et nous

mis ‘au monde deux beaux livres lavons nous-mêmes nos conteurs:
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EDOUARD LAFLECHE
dentiste

En face du Bureau de Poste ~

DR J.

9 h a.m. à 9 h pm.

Lac-Mégantie 
 

 
 

 

Dr J.-Eudes Bourque
Chirurgien - Dentiste

{Faucher de Saint-Maurice, Louis
'Fréchette, Aubert de Gaspé, Gérin-

?|Lajoie, Pamphile LeMay, Rodolphe
Girard, Damase Potvin. Ils ont

ramassé les miettes précieuses dé-
i tachées du pain quotidien à la table

des anciens. Les légendes et les
anecdotes qu'ils ont fixées aux é-

crins de leurs meilleurs livres rap-

prochent notre pensée et notre

coeur des sources vives où s’est

alimentée l'âme d’une race née

dans l'épreuve, grandie dans la lut-

te, épanouie dans le courage et la

fierté de ses triomphes. Leurs

récits sont le revétement inusable

et bien fourni de notre, petite his-
toire.

Qu'est-ce donc que le conte?

On a -prétendu qu'aucun manuel

de littérature n’en a donné une adé-

quate définition. Dans son ouvrage

sur “Le conte fantastique au XIXe

siècle” John-A, Guischard se de-

mande lui aussi ce que c’est. Pour

avoir lu avec délices les contes de

Perreault, La Fontaine, Edgar Poë,

Mérimée. Flaubert, Nadier, Daudet

Conan Doyle, les frères Grimm,

Tchekov, Gogo] et Andersen; après

avoir savouré les merveilleuses i-

mages de Walt Disney, il m'a sem-

blé qu’une définition toute simple

pourrait s’énoncer ainsi: le conte

est un récit à la fois étrange et

de libre venue où le merveilleux

domine et soutient l’intérêt jusqu’à

l’imprévu des dénouements.

Quoi qu’il en soit, s’il n’en tient

pas encore la formule définitive,

Myriel Gendreau sait admirable-

ment tourner un conte; ses quatre

livres précités en sont une belle

preuve. Nous avons eu plaisir à
disséquer les deux premiers. Di-

sons du bien des derniers-nés.

“Giganta” est ja suite des a-

ventures de ‘“Yannouk”. Aventures

étranges, en vérité, imprévisibles,

de libre venue, toujours merveil-

leuses. dont l'intérêt s'accroît à

mesure des dénouements successifs
Noug entrons dans un empire de
géants et de nains à la vie fabu-

 

     

   

    
| Heures de bureau:

94, rue Frontenac
Edifice Bourque

9 h. a:m. à 9 h. pm.

Tél. 406
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Dr Viateur Bolduc
Spécialité : Chirurgie générale

Diplômé du Cook-County Hospital de Chicago

' Ex-Elève des Hôpitaux de New-York

HEURES DE BUREAU
de 2 à 4 heures p.m. — le soir, de 7 à 8 heures

4, rue Milette Tél. 218
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médecine générale

SPECIALITE : Examen de la vue -

      
  

   

Lunettes

  Lac Mégantic

 

 

 

 

  

     CHIROPRATICIEN

Hetres de bureau :
   

Tous les jours, excepté le
samedi et le dimanche de

10 h. am. a 9 h. p.m.

38-A, rue Laval Tél735 Lac-Mégantic
(Edifice Lachapelle, en face de l’église Ste-Agnès)
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histoire,

leuse desquels tout un monde ani-
mal, végétal et cosmique est mêlé.
Les péripéties, alternativement

joyeuses ou tragiques, se déroulent

dans un habitat de forêts et de
montagnes que hante le mystère et

dont le centre stratégique est une

sorte de ville-capitale qui a nom

Giganta. C’est le domaine des Gé-
ants. Yannouk, rejeton des hom-

mes blancs, évolue à travers les

méandres du pays ensorcelé non
sans subir les avaries des tribus
qui règnent en ces lieux. Il est
néanmoins protégé par la bonne
Fée Diaphane, servi héroiquement

par son cheval-éclair, Zic, et sur-

tout aimé de l’adorable princesse

Valdamé. Grâce à ses fidèles amis,

il échappera aux pièges des ma-

landrins de Giganta. Or, la prin-

cesse Valdamé est prisonnière au

pays des Neiges. Qui l’en délivre-

ra? Gendreau n'a pas voulu qu’elle

y rencontre la pupille de Disney!

D'ailleurs, Blanche- Neige était

repartie avec le fils du roi... C’est

alors que Torti. le nain, et Boul-
boulame, l'éléphant, vont entrer en

scène. Yannouk, lui-même prison-
nier, leur devra la vie et plus tard

la liberté. Grâce aux subterfuges

de ses amis le chien Mystère, le

singe Wapi, l’écureuil Crin-Crin,

l'oiseau Roucoul, la fourmi Didi,
la reine. des lucioles Yala, le che-

R |vreuil Zé et cent autres alliés de

la forêt mystèrieuse, il se jouera

4|de tous les Géants et de leurs

nains en se métamorphosant. au
grand ‘dam de ses geôliers. “Les.

% |Sortiléges de la forêt”; serviront
jsesavatars jusqu’au joûroùThiver,
favorisant sa délivrance, facilitera
l'accession du Château d'Ivoire

dans la forêt des Ours. Alors, ce

sera une autre histoire, une belle

celle-là...du moing on

lex suppose! Nous. nous éveillerons
un de ces quatre matins, sur la
“Banquise”,

La trame de ces récits comico-

tragiques, comme un film -enchan-

teur de Walt Disney, se déroule
de I'imagination créatrice du poète
Nous imaginons à notre tour que.
porté à l’écran de télévision, il ra-
virait l'imagination de nos. petits
et grands enfants émerveillés. Il
ne faudrait pas s’étonner que la
chaîne s’en prolongeât à l’infini,
si on se rappelle que le premier
livre de Myriei Gendreau fut un
colloque révélateur avec “La Belle
au Bois dormant”. Cent ans, elle

avait dormi.
rêvé. Le poète n’a pas fini de nous

dire ce qu’elle lui racontal

ALPHONSE DESILETS,
Secrétaire-archiviste de

PInstitut Canadien dé Québec.
mr x

Quand on parque sa voiture
sur une côte, il faut tourner les
roues vers le trottoir, et non dans
le sens inverse, pour le cas où le
véhicule se mettrait à dévaler la

nir la voiture au cas où lefrein de
stationnement se desserrerait. 
 

  

Cent ans, elle avait [

pente. D'autre part, il vaut mieux} F

First General Proficiency (Do-
nated by Home and School Asso-
ciaton)

Grade I: Margaret Rider.
Grade II: Patricia Roy.

Grade III: Helen Hawthorn.

Grade IV: Patricia Olsen.

Grade VI: David Covey,

Grade VII: Jimmy Rusnac.

Grade IX: Ann Covey.

Highest Percentage in Sehool

(donated by Tom Gordon): Ann

Covey.
Perfect Attendance Grades 1-4

(donated by Mrs Fanny Green-

way): Glendon Bustard, Donald

Duplisea, Helen Hawthorn.

Perfect Attendance Grades 6-9

(donated by Mrs M. Covey): Da-

ry! Sangster.

2nd Attendance (absent one-

half, or one day only) donated by

Mr and Mrs V. Olsen. Donna Mills,

Carol Mills, Neil Morrison, (dona-

ted by Mr and Mrs H. Bustard).

Courtesy Prize Grades 1-4 (do-

nated by Mrs J. S. Miller) : Bobby

Thombs. ;

Courtesy Prize Grades 6-9 (do-

nated by Mr and Mrs C. M. Tripps

Joyce Veary.

Prize for Neatness (donated by

Mr and Mrs C. Sangster): Gary

Thompson.

Grade One: Improvement in
writing (donated by Mr and Mrs À.

Chilvers) Marie-France Beaudoin.

Improvement in reading (dona-

ted by Mr and Mrs C, Morrison)
Tommy Veary.

GRADE TWO: First in scrip-
ture donated by Mr and Mrs L.

Trepanier: Jo-Ann Brown.

Second in scripture: Michael Le-

mieux.

Improvement in reading (dona-

ted by Mr and Mrs E. Mlls and

Mrs C. Montgomery): Bruce Mor-

risson, Randy. Olsen, John Lemieux
Donna Mills, tm =

Highest Marks in spelling (do-
nated by Mr and Mrs L. Lemieux)

Patricia Rey, Bobby Thombs (e-

qual)
Improvement in spelling (dona-

ted by Mr and Mrs A. MacLeod))

SOCIAL NEWS
By Tom Gordon

Mrand Mrs S. P. Rider, Mr and

Mrs Lawrence Rider and Miss Mar-

garet MacIver motored to Onta-

rio for a few days, and while the-

re visited the beautiful and won-

derful Niagara Falls.

Mr and Mrs L. Rider went to

Coaticook last week-end to visit

Mr and Mrs Clarence Davis and

family.

Miss Mabel Slater of Montreal

spent a week-end recently with Mr

and Mrs S. Rider at their home in

Ditchfield.

Miss Nora Baker of Montreal,

and Mr Douglass Gilbert of Sher-

brooke, were weekend guests of

Mr and Mrs L. Rider.

Mrs William Davidson of Sher-

brooke, was a guest for a few days

of Miss Evelyn Moore.

Mr Bill Moore of Sherbrooke is

spending a couple of weeks at his

camp on the Lake Shore, as guests

he has Mr and Mrs Jack Hillman

son and daughter Judy and Ranm-

dy and as callers from Sherbroo-

bre Mr and Mrs Paul Beaudry.

Mrs William Duffy of Toronto,

Ont, has rejeined her .husband
here in. Meganticywhere Mr Duffy
is student Preacher for the sum-
mer at Presbyterian Church in
Milan and .Megantic, -

Mrs - Russell Bartlett and her

daughter Diane of Sherbrooke, ha-
ve returned home after spending a

week with Mrs George Neil.

Mrs Herb Patton returned home
2 weeks ago much improved, af-

ter spending a few weeks as a

patient in the Sherbrooke Hospi-

Lake Megantic Intermediate
SchoolPrize List -

Harry Chilvers. |

in spellng (donated by Mr and Mrs
V. Olsen) Helen Hawthorn,

theson) Jeffrey MacLeod.

da Bustard.
Improvement in reading (dona-

ted by Mr and Mrs G. Thompson)

Carol Mills.
Scripture Prize, Grades 3-4 (do-,;

nated by Mr andMrs H. Bustard

Audrey Nutbrown.
GRADE FOUR: Highest Marks;

in composition (donated by Mr and,

Mrs E. Hawthorn)Neil Morrison. |

Highest marks in spelling (dona-;

ted by Mr and Mrs W. Brown) |

Faye Bustard, Patricia Olsen (e-

qual).

Improvement in spelling (dona-.

ted by Mr and Mrs S. Rider) Lin-

da Thompson.

Highest mark in composition, Gr

VI (donated by Mr and Mrs J.

Wood) David Covey.

Highest mark in spelling, Gr

VII (donated by Miss M. A. Watt)

Orman Courtois.

General Improvement, Grades

VI and VII (donated by Miss M.'

A. Watt) Richard Tripp.
Improvement in Reading. Gra-

des VI and VII (donated by Mr

and Mrs Max Syearns) Paul Wood.!'
Progress in Spelling, Grade IX

{donated by Mr and Mrs Geo Vea-|

ry) Robert Dumas.
Progress in composition (dona-

ted by Miss M. A. Watt) Ann Co-

vey. 10

 

Library subscription Prizes (do-

nated by Lake Megantic Library

Club) To those whom the tea-

chears considered most worthy of
such a Prise,

Grade I: Gordon Hawthorn.
Grade II: Linette Trepanier
Grade III: Linda Bustard.
Grade IV: Linda Thompson. Grade VI: Joyce Veary
Grade VII: Gary Thompson

trust she will continue to improve

right along.

Mr and Mrs Eugene Kasycz and
their three children, Janice, Gre-

gory and Raymond of Montreal;

are guests of Mr and Mrs L. E.

Clark for a month. }
Miss Muriel] Watt, Principal of |

the Lake Megantic Intermediate

School for' the past three terms,

has resigned her positon and left
for her home in Durham on Mon-

day July 11th. Pupils, parents and
friends were indeed sorry to see
her go, (and their best wishes go

with her).

Recent guests of Mr and Mrs

Neil Stewart were MY and Mrs

Barney Wer their son Vernard,

and daughter Elaine, from Webs-

terville, Vt.. Mr and Mrs Charles

Stewart from Fort Bragg. North

Carolina, U.S.A. Mr and Mrs El-
win Stewart, and Mr Alec Ste-
wart and son Sandy. Mrs Kate
Champagne of Farnham, Mr Al-
lan MacKenzie of Lebanon, N.H.

and Mr Roy MacDonald of Jersey

City, N.Y.
Mr Andrew Patton was a visi-

tor in town last Wernesday eve-
ning.

Recent guests of Mrs Mary Mil-
Wood were Mr John D. MacDo-
nald of Detroit, Michigan, for a
week, and Mr Harry Wood of

Montreal, for a week-end.
Mr and Mrs Gordon Gonyer and

gon Nelson are on vacation,
spending one week at Newport, Vt,
and another weekor more visiting

relatives in Ottawa, Ont.
Re cent guest of Mrs Mary Mil-

ler and Mrs Fanny Greenway we-
re Mr and Mrs Alec MacDonald
and daughter Marilyn, and Mr and
Mrs Milton MacDonald and daugh-
ter Shirley from Sherbrooke.el
day guests were Mr Ruful Sten tal. Her friends are glad, anden
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 mettre le levier des vitesses eñ po-j
sition de marche arritre pour rete.
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préparation d'une eau. de régime, pour les person _

: aitelntes de Fhumatismes, d'affections dufoie — dès:
toins ; — de ‘l'estomac. st de l'in ln. ©

par, Bouteille d'un litre d'eau froide
. “Pouvant Mire bue dans lecourant

t

do.1a Journée.”
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Improvement in writing (dona- tage;
ted by Mr and Mrs E. Veary) Lin- ©‘est une question d’habitude; cer-

 

Pourquoi. BÜVEZ-VOUS?
Vous' prenez sans doute un breu-

vage pour étancher- votre soif,

GRADE THREE Highest marks pour retirer une certaine satisfac-
tion de ce geste. mais pourquoi

|buvez-vous une.bière de préférence

Highest Marks in composition à une autre?
(donated by Mr and Mrs D: Ma-| Beaucoup répondront due la sa-

veur d’une bière leur plaît davan-

d’autres conviendront que

tains, enfin, qu’ils aiment l’étiquette

let quoi encore,

St vous appartenez a la seconde

catégorie et que vous buvez une

marque de bière par habitude, il

‘serait peut-être difficile de vous

en faire essayer une autre. Cepen-

dant si vous choisissez une bière

‘pour la saveur et la qualité, vous
Ine regretterez jamais d’avoir es-
sayé la nouvelle bière brassée au

ralenti. Ce procédédonne une bière
qui se distingue par un COLLET

plus riche, un AROME supérieur

et une saveur plus veloutée. Mais
voici comment vous pouvez le cons-
ater très facilement par vous-
même.

Versez-vous d’abord un verre de

la nouvelle Brading — la seule

bière brassée au ralenti — et un
verre d’une bière quelconque. A-

vant de les déguster, regardez le

COLLET de la nouvelle Brading.

Il est plus riche, n’est-ce pas ?

C’est le premier signe de qualité!
En second lieu, sentez la Brading,

puis ensuite l’autre marque. Votre
odorat vous dit que l'AROME de
Brading est supérieur!

Finalement, et ceci est l'épreuve

concluante, prenez une gorgée de

‘Brading. ensuite, une gorgée de

l’autre bière. Remarquez la SA-

VEUR plus veloutée de Brading!

Cette épreuve complète vous,
démontrera que Brading a un

 

de

JOLLET PLUS “RICHE, un
ROME SUPERIEUR,1“une8A

VEUR PLUS VELOUTEE. C'est
le résultat du brassage au ra-

lenti, la plus grande découverte

dans le domaine de la bière

depuis 6,000 ans. Le secret du

brassage au ralenti est dans la

bouilloire, et seul Brading le pos-

sède,
Si vôus recherchez une bière à

collet plus riche, arôme supérieur
et saveur plus veloutée, vous choi
sirez la nouvelle Brading brassée
au ralenti. Demandez-la à votre

garçon @e table ou à votre épicier
licencié... Et n’attendez pags une
journée de plus,

P.S.—Si vous êtes amateur de bière
de tiz, nous vous invitons à

essayer la nouvelle Cincinnati

Cream. de Brading. Vous y

découvrirez les mêmes qua-

lités supérieures que dans la Brading, car “Cinci” est
également brassée au ralenti
 

Miss Stella Stevenson all of Bi-

shopton.

Mr and Mrs Donald Fletcher

and their two daughter the Misses

Grace and Jean of Montreal are

spending a few weeks at their

Camp across the lake.

Mr and Mrs Douglass MacLeod

and family of Montreal, and Miss

Marjorie H.MacLeod of New York

City, N.Y. spent a week at their

Camp on the Lake Shore,

Mr and Mrs John Duplessis, Mrs

Dan Matheson and Mrs George
Walker went on a 3 days moto

trip to Fort Kent, N.Y. and while
there visited Ausable Chasm, one
of the natural wonders of the

world, on the shores of beautiful

Lake Champlain, the “Queen of

the North”. They also went to

Burlington, Vt. Mrs George Walk-

er, only sister of Mrs Dan Mathe-

| son, left last Monday for New-

York where she will meet hér hus-

band Doctor George Walker, toge-

ther they will motor home to

Griffin, Georgia, U.S.A.

Mr Warren Matheson is hme on
a few weeks vacation.

Savourez un

“Hotteur” au

Seven-Up! fg =
7.Up

avec
- créme glace! is:

 

  

   

Deuxième voyage
(suite de la page 3)

est permis toutefois de mettre er

doute l'efficacité totale de ce pro-
cédé, Le contact direct doit quand
même “agir” davantage. Sinon,
comment expliquer que le maitre:

passe sa vie à courir d’un bout du
continent à l’autre?

Mais le fait est là; nous lisons

des témoignages partieulièrement-
touchants. par exemplecelui de ce
bon vieillard qui écrit: “Pendant
18 ans, je n’ai pas dormi du tout;
les médecins n’y comprenaient rien
Et un jour j'ai écrit à M. Desfos-

sés. Le soir même, je dormais.”

Ca, j'avoue que ça m’a impres-

sionné! Il suffit d'écrire à M. Des-

fossés pour qu’aussitôt, le mal dis-
paraisse. Il faut que lefluide soit
fort! C'est autre chose que Pas-
teur ou Flemming! Mais on fré-
mit à la pensée de ce qui se serait
passé si le facteur n’avait pas ra-
massé- la lettre le soir même. I!
faut reconnaître que la “lettre
thérapeutique”, c’est- quelque chose
On est fier de vivre au 20e siècle,
le siècle du Progrès, le vrai!

Bien- sûr, des ‘esprits chagrins,
des esprits” corrompus par la lec-
ture des affreux’Diderot et Mon-

|tesquieu, sans parler de cet hor-

rible; Claude. Bernard’ + ces es-

prit-là vont’ ricaner: ils vont er-

| goter, chercher1a petite béte, pré-

tendre.que ‘les résultats de Joseph-

‘Anatole, affectent gurtout. les vieil-
Joseph-Anatole Des-
gué i eur itinérant

de:ces fhininua-
one malveil 1, est la Te
gargon;il:‘ale Dan:et— comme on

me l'a si souvent répété lors de no-

tre-brève rencontre —“il vous ar-

 

        range ça”,
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distillateurs de produits de grande qualité.
Gonièvree, Dry Glas of viciubiles Rye Whiskies. c+  :
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L'ECHO DE FRONTENAC,jeudi, 14 juillet, 1955 PACE D
du marié était vêtue d'une robe Clément Fortier, Clément Bédard,—MARIAGE blanche et marine avec accessoires [Dominique Labrecque, Léon Va- A Challenge to Women

"BEDARD --GIROUX.- blancs. Son bouquet de corsage |chon, Aletandre Labrecque, Wil- CARTES PROFESSIONNELLE; était composé de roses roses. Mlle frid Fortin, Rosaire Fortin, Philo-| Wake up Canadian Women those travelling against the light.
Samedi matin, Te 7 “juillet, en [Gisèle Baron, fille d'honneur, por- mon Demers, Philippe Duquette,| In using tobacéo andliquor, you must know you are not doing right. 000000000000060000605000650006005000060060000l'église Notre-Dame de Fatima de tait une robe de tulle rose; elle te- |Jos Roy, Philippe Carrier, Armand . ;Lac-Mégantie, M. Berthier nait un bouquetcolonial composé de Fortin, Alfred Beaudoin, J.-B. Paré When will our girls give answer, when will our women say nayde St-Jean Vianney, fils de M et boutons de roses pâle et blanc, Eugène Fortin, Achille Turmel, Ls; ’Gainst liquorand tobacco, forever and a day?.

Mme Elséar’ Bédard,conduisait &

|

Les invités pré étaient: [Farrer Aleide Pépin, Wilfrid Du- | ; F X. P di
Yautel Mlle Carmen Giroux, de Lac M. Crkpd ent: quette, Evariste Coté, Gérard Cho- When will intelligent people born with first-class brains, rs - e ara 18, B.A.0.D.
Mégantie, fille de M. et Mme Ar-|Mmes Arthur Giroux, Elzéar Bé-thur Giroux, C’est M. l'abbé Léo- |dard, M. Laurier Bédard, Mlle Gi-
pold Lemay, ; de la paroisse [séle Baron, cette dernière de Mont-
qui a béni le mariage. M. Arthur lréal, Mlles Armande, Pierrette De-
Giroux gervait de témoin à sa nise et Thérèse Giroux, M. Luc Gi-
fille et M. Elzéar Bédard était le roux, MM.et Mmes Laurier Plante
témoin de son fils. Mlle Gisèle | Gérard Turmel, Rosaire Bédard,
‘Cloutier, organiste, touchait l'orgue

|

M. André Bédard, M. et Mme René

quette, Antonio Rousseau, et Sta-
nislas Grenier; MM. Wilfrid Bé-
dard, Léo Dansereau, Aimé, Jean,
Roger Bédard, Normand, Benoît et
Jean-Marc Boivin, Claude Nadeau,
Lucien et Rosaire Vachon, Paul-
Emile Cliche, Jules Vallée, ét Lau-

; rent Beaudoin, Mlles Louisette Boi-
vin, Gaétane Boivin, Lorraine Gi-et MM. Réal Rancourt et Aimé Bé-

dard agissaient eomme placiers.

A l'issue de là cérémonie nuptiale
mariés et invités se rendirent à la

salle des Chevaliers de Colomb od
il y eut réception. M. Laurier Bé-
dard, frère du marié et Mlle Gisèle
Baron, agissaient comme garçon et
fille d’honneur. M. et Mme Bé-
dard partirent ensuite pour leur
voyage de noces à Granby, Montréa]
Ottawa Québec, St-Théophile Bee.
A leur retour, le nouveau couple

IMM. et Mmes Adolph Giroux, Va-

Bédard, M. Réal Rancourt, Mlles
Mercédès Bédard et Liette Bédard,

lère Nadeau, Albert Bédard, Eu-

gène Bédard, Hormidas Bédard, Na-
zaire Bédard, MM. Roméo Vignault

de St-Théophile, Beauce, M, Paul

Bédard, Mmes Prudent Bédard et

Rose Nadeau de Montréal, Mme

Jog Turcotte, MM, et Mmes Alfred

Bédard, Ephrem Boivin, Alex. Gi-

roux, ces derniers de Berlin N.H.,

Jos Giroux, de Waterville, Maine,

MM. et Mmes Wilbrod Vignault,

 
  
   
    

  

   

 

demeurera en la paroisse Notre-
Dame de Fatima. Nous leur offrons
nos meilleurs voeux de bonheur.

Georges-Aimé Vignault, Eddy

Bourque, de St-Théophile; MM. et

Mmes Robert Côté, Alcide Giroux,

du Lac-St-Jean, René Nadeau, Ro-
ger Nadeau, de Rouen; MM. et

Mmes Arséne Nadeau, Antopio Bé-

dard, Napoléon Nadeau, Adolphe

Turgeon, Jos Lachance, M. et Mme

Arthur Nicole, MM. Ronald, Da-

vid Giroux, de Berlin N.H, M. et
Mme Léonilde Nadeau de Granby,

M. et Mme Joseph Tremblay de
Péribonka, MM. et Mmes Albert
Boulanger, Maurice Labrie, de

Montréal, M. et Mme Robert Ma-
heu de Bristol, Conn., M. et Mme
Charles Rancourt, de St-Martin,
MM.Bertrand et Denis Côté du Lac
St-Jean, M. et Mme Evangéliste

Labrecque, MIles Simonne, Gisèle,
Labrecque, de Courcelles; M. et

Pour le mariage, la mariée por-
tait une robe blanche à jupe de
tulle. Son corsage de dentelle é-
tait recouvert d’un boléro garni de
perles. Un diadéme' retenait son
voile également fait de tulle. Elle
tenait un bouquet cononial composé
d'oeillets rose pâle. Pour le voyage
Madame Bédard était vêtue d’un
costume bleu pâle avec accessoires
Toses et marine; au corsage, des
oeillets roses. La mère de la ma-
Tiée portait une robe marine et
blanc avec accessoires blancs; au

"corsage, des oeillets roses La mère

 

  SOLUTION Mme Antonio Quirion de Courcelles
MM. et Mmes Hervé Nadeau, Jean

( A R D A Paul Bédard, Arthur Bédard, Donat

; Nadeau, Armand Rancourt, Napo-

Foie-Reins-Vessie-Digestion iléon Giroux, D, Toulouse, Léo Bé-D 1
ans toutes les pharmacies |! jard, Fernand Roy, Lionel Bédard,
 

 

roux, Monique Bédard, Lucille Bé-
dard, Anita et Carmen Fortin, Re-
nette Duquette, Ghislaine Paré,
Ghislaine Roy, Dolorès Rousseau,
et Charlotte Bellegarde, tous de
:Lac-Mégantic.

Ajoutons que pendant la céré-
monie nuptiale, un programme de
chant bien choisi était rendu par
Miles Carmen Fortin, Gilberte
Fortin, ColetteFortin, Rolande Du-
rand, Lucette Dumas, Odette Du-
mas, Suzanne Mercier et Louise
Bouffard.

 

STE-CECILE
M. Damien Boulanger, étudiant

au juvénat des RR. Frères des
Ecoles Chrétiennes de St-Jérôme,
passe quelque temps en vacance
chez ses parents M. et Mme Lau-
réat Boulanger de Ste-Cécile.

Mlle Fernande Boulanger ainsi
que Mme Arthur Frank de Lac-
Mégantic, étaient de passage ces
jours derniers dans la famille de
M. et Mme Lauréat Boulanger.
Mme Henri Rousseau, ses deux

brooke ont passé quelques jours
dans la famille de Mme Noel Roy
de Ste-Cécile. Mme Roy est la mè-
re de Mme Rousseau, Cette der-
nière a visité ensuite autres pa-
rents et amis de Lac-Mégantic.

NAISSANCE
M. et Mme Claude Boulanger
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  DOMINION
‘Blane - Vert ; Ligne compiète de l’ar-

mée, telle que: panta-

 

  

    

Vermillon long, chemises, tuniques,
à bottines, souliers, gants,

Gris .Moyen “ ceintures, etc,

Flat Blanc Mat

  

Plusieurs lignes de vê-
tements de travail et de
tollette.

  $3.50 gal

Gros et Détail — Livraison gratuite en ville

SURPLUS DE GUERRE Enr.,
Benoit LACROIX,prop.

-nistration actuelle veut éviter de

(Huguette Laroche) de Montréal,
font part à leurs parents et à leurs
amis de la naissance de leur deuxiè
me enfant, une fille, née à l'hôpital
St-Luc et baptisée sous les pré-
noms de Marie Edith Sylvie. Par-
rain et marraine, M. et Mme Jo-
seph Godbout, de Lac-Mégantid,
grands-parents de l'enfant. Por-
teuse, Mme Fernand Godbout,
Nos félicitations,

Au Conseil .
(suite de la page 2)

 

un emprunt dans l'attente de ia
perception des taxes et que l’admi-

faire cet emprunt, de payer de
l'intérêt et des frais; le maire a-

Throw intoxicant liquor where it belongs down the sewers and drains.

God gave us wisdom and knowledge, to choose between the good and

bad.

But the way some are drinking and smoking one would not think He

had.

How can our women bear children with the purest of blood,

If they themselves have habits, God never intended they should.

God made man first as a sample, developing technique and skill.

Then He made His noblest creation... Woman, to bend a man to her

will.

Many fine women are coarsened by simply following the crowd.

In customs and habits ignoble, with nothing there-in to be proud.

To woman we look for example, God made her of finer clay.

He made man first as a sample. will she throw that high honour away

By not being the very best Mother that she could, if she only would

Refuse to be a drinker or smoker, her conscience tells her she should.

filles Gervaise et Marthe, de Sher: }

Will she not be a good example to us of such rougher clay.

For the sake of dear little children, will she not begin today.

Our women must set a standard as high as Bethlehem's Star.

A standard which never can be reached hanging ‘round a cocktail bar.

Woman must make her home heavenly for her husband, her children

But smoking and drinking wont do it, ‘twill totter, crumble and fall.

Thanks to the woman who understands a man is like clay in her firm

And she moulds his life as she shapes her own, ’tis she who makes a

Sohere's to the women of courage who stand with banners unfurled.

Refusing to follow bad habits that harm many homes in the world.

and all.

white hand.

house a home

Tom GORDON
 

libérer de la Shawinigan” de con-

clure le maire et M. Philéas Roy.

d’ajouter que d’aprés les ingé-
nieurs on ne peut pas s’en passer,

et il en donne les raisons. La dis-

cussion se continue; le maire dit

qu’on demandera à la compagnie

Shawinigan de prolonger de trois

mois le contrat actuellement exis-

tant et pendant ce temps on é-

tudiera les moyens de solutionner

le problème.

Le maire parle ensuite de la

danse le dimanche; il ne sait pas

si ces collègues sont de son avis,

mais il déclare lui, n’être pas fa-
vorable à la danse le dimanche et
il ne croit pas non plus que les

permis donne le droit de danser

le .dimanche. Il lit l’article 3 du

chapitre 309, déclarant ‘toutes or-
ganisations le dimanche sont dé-

fendues c’est le respect du jour

du Seigneur” Il comprend que les
réceptions familiales et autres fê-

tes du genre peuvent être considé-

rées comme n’étant pas concernées

par cet article mais il affirme que

toute danse payante le dimanche joute que de plus, l’article 484 du

code légalise cette manière de pro-

céder; il déclare qu’on a fait cela

est défendue, Quant aux réceptions
de familles il fait remarquer qu'’el-

Martel dit qu’on a eu besoin des

services de M. Roy, l’électricien

et qu’on en a été satisfait; il est

de l’avis que M. Roy possède la

compétence pour remplacer M. St-

Laurent durant sa maladie.

On autorise ensuite M. Dolorès

Dostie, le contre-maître à faire

les démarches et le travail néces-

saires à la pose du calcium sur

nos rues, afin d'abattre la poussiè-

re. Le maire dit qu’en effet nos

rues sont malpropres et qu’il était

sous l'impression que ce travail

se faisait.

L'échevin Martel revient à la

charge au sujet de l’état du réser-

voir dont la couverture fait dé-

faut; il dit que des insectes tom-

bent dans l’eau; qu’il faut au plus

tôt remédier à cet état de chose;

l’échevin Cloutier dit qu’il a été

décidé de faire ces réparations. Le

contre-maître M, Dostie dit que

les derniers rapports sur‘l’analyse

de l’eau étaient 100% bons. On

fait remarquer que les réparations

æeront bientôt entreprises et que

le gravier nécessaire a déjà été

transporté là.

On autorise l’échevin Cloutier à
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Dr Paul Frescynet
CHIRURGIEN - DENTISTE

Ex-interne de l'Hôpital Dentaire de Rochester

Tél. 39 Au-dessus du magasin J-A. Roberge & Fils

Cté Frontenac

      

 

Lac Mégantic

JY

Dr Jacques Huard, md.
Spécialité : Chirurgie générale

Ex-interne et ex-résident certifié en chirurgie du

West Jersey Hospital de Camden, N.J.

11 à 12 a.m. — 2 à 4 p.m. :— 7 à 8 p.m.

40, rue Frontenac C. P. 838 Téléphone 54
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Avis du Dr Girard
Jinformele public de Lac-Mégantic et des environs

que je serai a Lac-Mégantic, dimanche le 14 août.

Si vous avez des enfants malades que vous désirez faire exami-

ner écrivez-mos à St-Jean ou donnez votre adresse à votre

journal local “L'Echo de Frontenac”, tél. 198, qui me la remet-

tra et je passerai les voir.

DOCTEUR ARMAND E. GIRARD
236, rue Longueuil St-Jean, Qué.
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| les ne peuvent avoir lieu sur les

| heures du dimanche que par con-

i séquent elles doivent être suspen-
|dues à minuit le samedi soir jus-

faire l'achat d'un baril d'huile.
Une résolution est passée à cet

effet. L'échevin propose ensuite
l’ajournement.

  sur l’avis de M, Migneault et ajou-

te “vous savez que les conseils
donnés par la Commission Muni-

cipale sont pratiquement des or-

100 Rue Frontenac - Tél. 495-W ‘- Lac-Mégantic  
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"{.cité; il exprime les intentions du] §

conseil de traitertout ls nionde| Joo
avec justice.etdéla ‘mms. mé

oo nidre, Ye
“1Parlant du, contratqui existe Ë

1 entre la ville et lacompagnie Shé-
| winigan Water & Power le inatie

. ‘Drouin rappelle qu’il devient échu

    

parle du contrat que la ville a
signé avec Mégantic Manufactu-

que la discussion de ce contrat

ministration; fil relate certains in-
cidents qui se sont alôra- ‘produits,

qu’il y'avait pour ls ville de con-
server tel ct tel client. LI reconnaît

dé ses clients et il remercie Mé-
- (santie Manufacturing d'avoir aé-j

| ceptéles nouveaux ‘taux: d’éléctri-

le 30 sepfembté et que Ja ville
‘doit Mohitiet‘tnt'avhude3 jours
‘’pôtr ‘sois renotrelkrhanttbu non;
11 fait‘remarquer’que: L£vità-paie |
$2,625.00pax hols Hour 1900for-|R
dos, Ajbutant qitdle PiusWilieter
Jusqu'à 2400 forces; il s'agit de
savoir si nous devons dénoncer le
contrat ou en signerun autre d'a
Souter le maire.
Ce dernier dit qu'on a ‘rendontré,

Jeux employés de la compagnie,
qui seraient prêts à venir discuter
lb contrat avec ‘la ville, “il est. à

  
  

se demander si noyspouvons nous
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ring le. 80 juin dernier déclarant! 4

avait duré un an, avec l’autre ad- à

etc. Le maire donne ensülte ‘des|4
chiffres démontrant les avantages 3

la coopération de Ia. ville auprès| €

  

     

    

 

 

 

dres. . ; 3 qua minuit dimanche soir. Des — . ,
J veux deposit ditau serabeu, ordres seront données à la police Médecine générale
supplémentaires à qui désirer en! © conséquence. LOUIS PELCHAT SPECIALITESrecevoir. Le maire fait remarquer que, Ameublement . Maladies de la femme - Traitements électriques.

Il parle ensuite du domaine de étant donné Ia maladie de M. St- Construction <& : 7l'électricité, de la hausse que l’onÆäurent ‘11. n°Y7 à,personne préseñ- Entreprenour-Général HEURES debureau : de 9 h.eum. & 9 h. 30 p.m. 4a imposée dans les taux; il dit tement. pourex rcer ‘unë surveil St-Romain, Cté Fromtemae - | = ’ <M
que la promesse qui a été faite su A pe me ’ 7 ; _ A
dans le temps à l'effet que les| : 4 Àgros et les petits consommateurs a0@5650600000000065060060000000600060000A00000 Lac Mégantic Cté Frontenac, 4
seraient tous sur le même pied. I, == : == ji

—P. CAMPEAU, C. d'A. À.

Feu - Vie - Automobile - Accident - Maladie

220 RUE LAVAL TEL. 422
0°, ;

LAC-MEGANTIC
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“COFFRES DECEDRE

“ VOILAUN.CADEAU IDEALPOUR. Yous,
"Fabricationdes plussolso Enbois choisi.

;Serrires de cuivre, deuxee etetsupport au.couvercle.
et couvercles coll
bienpoliet nd eel =

Nos coffres sont des plus jotis; commandez-en
ment, il vous assurera ‘satisfaction etmn.“i
voir, ‘écrivez ou téléphonez. Vous
à un aussi bas que 825.00,
vrbGas in Dole de carton AO.
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DrMarcelCouture, 0.0.
‘ OPTOMETRISTE

YEUX ARTIFICIELSTRAITEMENTS VISUELS

Au-dessus de la Banque Provinciale

Tél. 134

Bureau-Résidence:

LAC-MEGANTIC r

GERARD M. LAJEUNESSE, D.C.
CHIROPRATICIEN — RAYON-X !

MEMBRÉ DE L'LC.A.
Ex-interne de la Clinique SPEARS du Colorado

52,rueGalt Ouest - Sherbrooke - Tél. 10-3838
i Lac-Mégantic fous les jeudis

de Z hL à 5b.ot de7 h. à 9h. pm,

aL'HOTELa
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REMERCIEMENTS POUR SYMPATHIE
; Les membres de la famille de M. Joseph Poirier remer-

cient sincèrement par la voix de l’Echo de Frontenac toutes les

personnes qui leur ont témoigné de la sympathie, soit par of-

frandes de messes, tributs floraux, télégrammes, messages de
sympathie, soit encore en faisant des visites à la maison mor-
tuaire, en assistant au service,

autre manière que ce soit, à l’occasion du décès de M. Henri

Poirier et ils les prient d’accepter leur sincère gratitude.

“

aux funérailles ou de quelque

PAR ORDRE

 

 

Notes locales
—Mme Cédulie Longchamps et

Mlle Marie-Reine Longchamps de

Lewiston Maine, ont passé une se-
maine dans la famille de M. et Mme

Albert Vachon, de notre ville. Mme

Vachon est la fille de Mme Long-

champs,

—Mme Albert Vachon, M. Désiré

Vachon sont de retour d’un voyage

a Lewiston ou ils sont allés recon-

duige Mme Cédulie Longchamps

et Mlle Marie-Reine Longchamps.

Ils ont en même temps visité d’au-
tres parents et amis.

—M. et Mme Charles Drouin,

de notre ville, M. et Mme Marcel

Poulin de St-Joseph de Beauce, et

M. et Mme Armand Poulin de Qué-
bec se sont rendus a Waterville,

Maine, à l’occasion du mariage

d’une nièce Mlle Mariette Poulin

à M. Normand Lessard.

—M. et Mme Léonard Leblond

M. et Mme Albani Lafontaine, Mme
Joseph-Jean Roy, et Mlle Rose La-
nontaine, se sont rendus à St-Au-

gustin de Woburn où ils ont pris

part au souper de noces Lafontaine
Fortier. À
Far :+21. et Mme Oram Rancourt ainsi
‘que Mme Cyrille Martin sont de

retour d'un voyage à Augusta, Le-

wiston et Waterville, dang l’Etat

du Maine où ils ont visité parents

et amis.

—M. et Mme Simon Bouchard

M. et Mme Arthur Fish et leur

bébé Michel de Brewer Me, étaient

a Lac-Mégantic récemment, ou ils

visitaient M., Jos Bouchard ainsi

que M. et Mme Dominique ‘Bou-

chard. Accompagnés de M. Jos

Bouchard et de Mlle Denise Bou-

chard, sa fille, ils se sont rendus

à Sherbrooke où ils ont visité M.

et Mme Marie-Eugène Bouchard;

à Magog, où ils ont visité M. et

Mme Jean-Paul Bouchard et à East

Hireford, où ils ont été les hôtes

de M. et Mme Lucien Bouchard.

Ces visiteurs des Etats-Unis fai-

saient également un voyage à Qué-
bec.

—M. et Mme Clément Bureau

Mlles Françoise Couture, Jacque-

line Couture et M. Renaud Couture

de St-Samuel, étaient à Lac-Mé-

gantic, en fin de semaine.

—M. Bertrand Bilodeau se ren-

dait à Rimouski, récemment où il

visitait Mlle Simonne Levesque.

M. Bilodeau assistait également

aux grandes fêtes du Congrès Eu-

charistique qui se déroulaient en

cette ville.

—M. Pantaléon Gaulin de Lamb-

ton passe une quinzaine en notre

ville l'invité de M. et Mme Joseph

Godbout et de M. et Mme Ernest

Boulanger. .

—Le Rvd Frère Eloi-Gérard, des
R.FF. Marlstes tu Collage du
Sacré-Coeur de Beauceville, auteur
des Généalogies des familles de
Beauce, Dorchester et Frontenac,

était de passage à Lac-Mégantic,

samedi dernier, visitant M. L. Phi-

lippe Poulin, un confrère de classe

et Madame Poulin. On sait que le

travail fort intéressant du Révé-

rend Frère a été publié par tran-
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Mme Adrien Bernier, de la paroisse Notre-Dame de Fati-
ma, Lac-Mégantic, remercie par la voix de l’'ECHO DE FRON-
TENAC, toutes les dames qui ont bien voulu contribuer à lui

REMERCIEMENTS
|

tous ceux qui désireraient se pro-

curer l'un ou l'autre des volumes

ou la collection complète, à s’adres-

ser à l’auteur.

—Mlle Jeanne d'Arc Sinotte, de

Montréal, est venue visiter. Mme

Camille Sinotte, sa mère ainsi que
ses frères et soeurs M. et Mme

Wilfrid Duquette, M. et Mme Ro-

ger Sinotte et M. et Mme Paul-

Emile Philippon.

—M. Gaston Sinotte de Water-

berry Conn, était également en vi-

site en notre ville, récemment, vi-
sitant sa mere, Mme Camille Si-

notte et ses autres parents. I] a

été également l'hôte de Mme John

Fletcher et de M, Nelson Fletcher.
I] était accompagné de ses enfants

Bryan et Fernande, lesquels pas-

sent les vacances chez leur grand-

maman, Madame Fletcher.

—Mme Claude Boulanger et son

bébé Sylvie, de Montréal, a passé

quelques jours dans la famille de

M. et Mme Lucien Laroche et de

M. et Mme Jos Godbout.

—Mme Antonio Pellerin est de

retour à Lac-Mégantic après avoir
passé quelques jours à Manchester

et Somersooth N.H. et Sanford Me

où elle a visité des parents.

—Mlle Jacqueline Mercier de

Montréal, et son ami M. Louis Bu-

reau, de Longueuil, passent leurs

vacances dans la famille de M. et

Mme Lucien Mercier, parents de
Mlle Mercier, visitant également

leurs autres parents de Lac-Mégan-

tic puis de St-Samuel.

Antoine de Tilly, sont allés en

voyage de noces dans les familles

de M. et Mme Léopold Choquette
et de M. et Mme Philippe Garneau.

ils se snt rendus à St-Malo d’Auc-

kland visiter leur grand-mère Mme

Gédéon Garneau et M. Léopold
Blouin.
—M, et Mme Armand Dostie,

leurs enfants Louiselle, Huguette

et Réal de Ville-Marie, Cté Témis-

camingue, sont venus visiter les

familles de M. et Mme Roméo Dos-

tie, M. et Mme Napoléon Giroux,
M. et Mme Adrien Bernier, MM.
et Mmes Eugène, Jean-Marie, Jo-

seph et Rock Dostie, ainsi que d’au-
tres parents. et amis.

—M. et Mme Ferannd Dumas

de Hartford, Conn. M. Normand

Dumas, également de Hartford,

Mlle Hélène Ricard, de Montréal,

M. et Mme Raymond Dumas, leurs 
offrir le “baby Shower” dont elle a été l’objet vendredi der-

l Ce message de remerciements s’adresse en-
core à celles qui leur ont prêté main forte dans l’organisation

PAR ORDRE }
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: MAGASIN

NYLON ou TOILE, à robe ou
COTON imprimé et CREPON PANTALONde travail, renforci nylon ..

et une foule d’autres articles.

DEMENAGE
Il me fait plaisir d’annoncer au public que j'ai déménagé mon

| Magasin de la rue Lemieux à 42 RUE LAVAL.

Voici quelques SPECIAUX pour juillet et août
blouse .... $0.59 la verge

$0.35 la verge

. $3.75

UNE VISITE VOUS CONVAINCRA.

ERNEST
42 rue Laval
Jt 14-21—P

GILBERT
Magasin de Coupons

Lac-Mégantic
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enfants Johanne et Pierre de Rox-

ton Falls, M. et Mme Réal Laurin

‘et leur fils Richard ainsi que M.

et Mme Jacques Laurin de Mont-

réal sont venus visiter leur mère

Mme Eugène Dumas.

—Mme Raymond Dumas et ses

enfants Pierre et Johanne de Hart-

ford, visitent également la famille

Duchesneau, ses parents, frères et

soeurs.

—M. et Mme Jean-Louis Dumas

se sont rendus à Marbleton où ils

ont visité M. et Mme Arthur Des-

marais, des parents.

—M. Richard Couture-Laurin, de

| Montréal, passe une quinzaine à

| Lae- Mégantic, l’hôte de sa grand’

maman, Mme Eugène Dumas.

—M. et Mme Gaétan Lebrun et

leur bébé Miche] de Thetford Mines

ont passéla fin de semaine derniè-

re à Lac-Mégantic, dans la famille

de M. 8 Mme L. Philippe Poulin.

—M. Odilon Fecteau de St-Al-

fred était à Lac-Mégantic, en voya-

£e d’affaires samedi. Il a visité
M. et Mme L. Philippe Poulin.

—Mme Joseph Turcotte et ‘M.
Gérard Turcotte de St-Jean Visn-
ney ainsi que M. Paul Turcotte de
Mntréal, ont visité la famille de
M. et Mme Jérémie Turcotte de

Val Racine.

—MM. Paul Picard, Raymond

Audet et Gérard Poulin, sont al-

lés à St-Léon de Va] Racine mer-

credi en voyage d’affaires,

Échos de la semaine
d'embellissement

Ceux qui ont eu l’occasion, en

ces derniers temps, de faire visite
ou de passer au pare du Boulevard
des Vétérans ont dû constater que

d’on a rafraîchi la peinture du
(| kiosque qui est érigé dans cette

superbe partie de notre ville et
sur lequel notre fanfare donne des

| concerts, durant la belle saison.
Cette réparation, elle s’imposait

et déjà on constate qu'elle doñihera
# |au kiosque et à son entourage im-

médiat, une. apparence de gaieté,
et de propreté. ;

Jeudi soir, dernier, àsept Heures
une petite manifestation ‘se dérau-
lait au kiosque et‘elle faisait écho
à la récente campagne d'émbellis-
sement organisé par le Jeuns Com-
merce de Lac-Mégantic, C'était tou-

'| tefois, Je club des “ANouette”. qui
avait organisé divers - trüivaux|R-

d'embellissement, -posant ici de la
R

|

peinture, 1 delà ‘verdure, ete.|.
R |Sous laesdupesantà‘de 

—M. et Mme Benoit Coté de St- à

 

@ Jean BELIVEAU,dont la Bras-

serie- Molson anmionce la nomination

au poste de gérant de son nouveau

service de la promotion des sports.
Déjà membre du personnel de Mol-

son’s depuis deux ans, le célèbre

centre des “Canadiens” de la Li-

gue Nationale de Hockey, s’oceu-

pera d’encourager les activités;

sportives au Québec en vue d’une

saine émulation.

 
 

posage d'une première couche de

peinture était commencé l'autre

soir et c’est S. H. le maire J. Ar-

mand Drouin qui avait été invité

donner ce premier coup de pin-

ceau figuraient‘ encore, cette ma-‘

nifestation, pinceau en main, MM.!

Joseph-Arthur Poulin, président |

Régional du Jeune Commerce, Paul

Lachapelle président local du Jeu-

ne Commerce, Guy Lessard, prési-'

dent du comité d’embellissement,

du même organisme, Wilma Bre-

ton, Réal Bouffard, Fernand Côté,

Jean-Guy Brochu, Lucien Breton.

On y remarquait encore, M. J. E-

mile Clouter, échevin de notre vil-

Je et marchand, qui avait bien vou-

lu fournir gratuitement la peintu-

re, de marque “Sico”. Ajoutons

que cette même compagnie avait

aussi offert gracieusement les cas-

quettes, les pinceaux étaient four-

nis gratuitement pag la maison Jos.

Dion. Le Studio Astra, par l’entre-

mise de Madame Paul Lachapel-

le, capta une couple de photogra-

phies à cette occasion.

Remaniement dans
l'exécutif de la

) ligue de balle molle
Le 10 juillet dernier, se tenait

une assemblée extraordinaire de

la direction et des joueurs de la

Ligue de Balle-Molle, de notre

ville.

En effet, un remaniement dut

être opéré dans l'exécutif, à cause

de la démission du dévoué et sym-

pathique président M. Paul-E.

L'Heureux qui a dû laisser cette

fonction, que de multiplrs occupa-

tions lui empêchaient ‘e remplir

à son entière satisfaction.

M. Roger Duchesneau proposa

M. Maurice Bézinian comme pré-

*sident, voyant en celui-ci l’homme

capable de diriger et mener à bon-

ne fin, la Ligue de Balle-Molle;

d'ailleurs la charge de trésorier

que M. Bézinign a rempli à mer-

veille cette saison, est déja une

preuve de la capacité et du dé&

vouement qui animent M. Bézinian

Aux applaudissements des membres

le nouveau président remercia son

auditoire pour la confiance qu’on

lui témoignait en lui confiant cet-

te charge.

La charge de trésorier étant

devenue vacante, à l’unénimité M.

Gérard Boulet fut proclamé a ce

poste. L’exécutif de la Ligue de

Balle-Molle, se compose mainte-
nant des personnes suivantes: Pré-

sident: M. Maurice Bézinian; Vi-

ci-président: M. Dr Jacques’ Huard

 

—

   

  

secrétaire: M. Fernand Garant;

trésorier: M. sérard Boulet;, di-

recteurs: MM, 1, Shier, Paul Le-

blanc, Henri-Lé Martel et René

‘Aubertin. +

 

 

   

   
  

 

qu'ils ‘ont’ dint3 coeur de<:
voivivre etgrandir!Lo

    
  

  

 

Jdécidéquedorénaventles parties

{surprises aux partisans.

et des. joueurs eux-mêmes, il fut

débuteront à 7.80- heures, Il est à
noter que la chaude lutte qui s’an-|£

nonce pour la possession de la pre-

mière position réserve de multiples

(Communiqué)

Disfinguées visiteuses …
(suite de la lére page)

auprés de ses chers petits noirs

pour se dépenser a soigner leurs

corps et a sauver leurs ames au

Christ Jésus; la troisième reli-
gieuse Soeur Marie de Lourdes

est attachée a l'hôpital Français

a New-York. Elles nous ont quit-
tées emportant de leur trop cour-

te visite un ‘inoubliable souvenir

du Canada.

Jubilé d'argent...
(suite de la 1ère page)

Emile Blais, Jean-Marie Blais,

M. Jacques Lemay, Mlle Jeannine

Carrier, M. Claude Roy, Mlle Lise

Lachance, Mile Jacqueline Moris-

sette, MM. Henri-Paul Roy, Gilles

Roy, Mlle Réjeanne Champagne,

M. et Mme Raymond Lachance,

ces derniers de Lowelltown, MM.et

Mmes Adrien Bernier, de Lowell-

town, Léo Drouin, de Lac-Mégantic

,Oram Rancourt, du même endroit,
(MM. Fred et Denis Roy, de Lac-
Mégantic.

Aux félicitations et aux voeux

que recevaient Jubflaineg à
l'occasion de cette belle fête de

famille, l’'ECHO de Frontenac est

heureux de joindre les siens.

Sur le Pont...
(suite de là 1ère page)

Trop de gens croient que tou-

tes ces bonnes choses doivent ser-

vir à faire et le bien et le mal.
x x

Quel est celui d’entre vous qui

a pu passer Sur le Pont, sans se
plaindre de la chaleur?

x x
C’est à se demander, chez ceux

qui ne connaissent pas la boxe,

quel est du poids-coq, de poids-

le plus chaud à supporter, à cet-
te époque de l’année.

x x

Le plus facile à porter, est cer-
tainement le “pois” toüt court.

x x

Tous les chemins, mènent à
l’une ou à l’autre des routes qui

conduisent en ce mois de juillet,
au sanctuaire de la Grande Sain-

te-Anne.

x x.
Qu'il s’agisse de treffle ou de

mil, c’est du foin à son meilleur
et nous en souhaitons à nos ter-
riens en abondance.

x x

Ce que sur nos fermes on ap-

pelle ordinairement “foin fou”
c’est un foin fin.

x x
Un coup d’oeil sur nos vastes

érabliéres suffit pour nous con-
vaincre que ces arbres n’ont au-

cunement souffert des entailles
qu’on leur a infligées' le prin-
temps dernier.

x x

ne. laissent pas que de la fumée

tiples souvenirs.

x x ,

Un regard sur nos principales

artères nous permet de constater

que l’auto est plus mobile que

jamais dans le passé, elle nel’a
été. .

" x x

malheur a frappé à telle porte,
car il entre toujours sans frap-

per. ;

x x
Si les exploits nautiques ont

du bon, s’ils peuvent amuser, ré-

si avoir du mauvais en-exténuant,
en blessant, en tuant-mème|:

‘dire depuis leur visite àSte-Cé-
cile, toute récenteencore, qûe cet-

plume ou du poids-lourd le poids |,

Ces viéilles locomotives qui s’en

|

3

vont, les unes après les autres,|$

après elles, mais encore de mul- |}

‘C’est inexact de dire que le|¢

créer, intéresser, ils peuvent aus-|%

a aah 4 de K

Ces‘Sherbrookoisne.‘cessent del

te paroisse peut se vanter de|8
io fl] posséder des& Ro

".-}} fection du pâté aipatatesetdu ;
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récent, en bonne condition de travail. Ecrire ou téléphoner à :
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BULLDOZER, de marque

483 Wellington Sud -

i
Ë
i R.
;

sait son apparition.

x x
En parcourant les pages de nos

livres Canadiens, on constate a-

vec satisfaction qu’il y a encore

sous le soleil, de belles histoires

qui peuvent être écrites sans a-
voir recours au divorce, aux fem-

mes des autres, aux vols et autres

petits crimes.

x x

Pendant qu’en cee jours de

chaleur, l'onde fait des victimes
sur nos plages, dans les Monta-

gnes Rocheuses des avalanches

de neige causent la mort à des

excursionnistes.

x X

IL suffit de prêter l’oreille par

ci par là, pour constater que nous

vivons à une époque où presque

tout est moto...risé. '

 

Le Rév. Père...
(suite de la 1ère page)

re, E. Blais, Sylvio Roberge, Phi-
lippe ‘Nadeau, Adrien Bernier,

Conrad Gagnon, P.-Aimé Fluet,
Jean Baillargeon, Lucien Morin,

les RR. PP. Gérard Nogue, o.m.i.,

Gérard Boulanger, om.., Gas-

ton Montminy, .o.mi, et Jean-
Marie Jutras, o.m.i.

prêtre, on remarquait le père et

la mère, M. et Mme Aimé Gi-

guère; ses grands-parents, M. et

Mme. Zéphirin Blouin, M. Omer

Giguère; ses frères et soeurs,

Jean-Guy, Mme Clément Pépin

(Jacqueline), Carmelle, étudian-

te garde-malade; Mme Marie-
Louis Gilbert (Pauline), Suzanne

Parmi les parents du nouveaï|

De nos jours c’est souvent le et Hélène; ses

tonnerre qui jaillit du choc des, MM. Clément Pépin, Marie-Louis
idées d’où, jadis, lu lumière fai-\ Gilbert; ses oncles et tantes: la
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beaux-frères:

Révde Soeur Madeleine du Cé-

nacle, MM. et Mmes Emile Car-

rier et Henri Giguére, Mme Fer-
dinand ~Gauthier, MM. et Mmes

N. Carrier, Paul Vaillancourt, P.

DaYaire, Lucien Paré, Mlle Ma-
deleine Giguère, M. André Gi-
guère, MM. et Mmes Paul-Emile
Giguère, Joseph Blouin, Roger

Blouin, Mlle Emma Nadeau. E-

taient également présents: M.

et Mme Alphonse Gagnon, le Dr

et Mme Ls-Philippe Soucy, Fer-

dinand Bizier, John Poulin, Lau-

rent Gilbert, Pierre Gobeil, Mme

Welly Morin, M. et Mme Nor-

mand Carrier, Mme G. Fecteau,

Mlle Elisabeth Carrier, M. Laval

Carrier, M. Claude Carrier, Mlle

Odette Carrier; M. et Mme Majo-

rique Giguère, M. et Mme Jos.
Giguère,, M. et Mme Arthur
Blouin, Antoine Blouin, E. Blouin

Alphonse Blouin, Georges Na-

deau, H.-L. Nadeau, Aristide Na-

deau, M. et Mme Joseph Gagné,

‘Laurian Gagnon et de nombreux

autres parents et amis.

Le dîner fut servi à la salle pa-
roissiale. Ont adressé la parole
a cette occasion, MM. les abbés

Nelson Lévesque, Adrien Ber-

nier, Rosaire Giguère, les RR.

PP. . Gérard Boulanger, Gérard
Norgue, o.m.i., M. Marie-Louis.

Gilbert et le nouveau prêtre. M.
Henri Giguère était maître de cé-

rémonie.

Le R. P. Gaétan Giguère a fait

sse études primaires au couvent

de St-Ludger, son cours secon-

daire-au,callège de Ste-Anne de ”
la Pocatière, sonnoviciat à Ri--
chelieu, son scolasticat à Ottawa
et Lebret, en Saskatchewan.
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